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STEPHANETTE |
Pan RENE BAZIN.

(No. 23)

(Suite)
—Ge west pas à moi de vous conseiHler Mon oncle, de vous don-

nerai mon avis, si je puis.
—Jean ne sait pas encore queje l'ai relronvée,
—Ali! fitelle, d’un petit air étoaué, en arrètant son aiguille,
—Nou, il ignore tout. H en est encore à la tragédie d'autrefois, le

pauvre garçon, el je veux le prévenir, Mais je vou(rais trouver un
moyen de ménagersit sensibiline, de le préparer, atin qu'il ne fil pas
trop saisi, trop Cm... ; ;
Vous croyez qu’il pourrait être émau ? dit stéphanelle, qui essayäit

en vain de faire passer un brin de laine dans le chat de son aiguille,
—Si je le crois, mais j'en suis sûr, s’écria M, de la Iansaye. Je

voudrais bien voir qu'il ne fût pas ému d'une si grande el si heu-
reuse nouvelle, qui t'a causé tant de joie que je n'eu suis pas encore
revenu, moi qui Le parles, mon enfant chérie! ; .
—Vous, peut-être mon oncle, parce que vous avez retrouvé en mot

une parente ; indis.…ce n'est pas la méme chose pour M. de Trémière
Jlan’& sans doute oubliée. l’ourquoi voulez-vous qu’il sémeuve ?
—Mais, Lu n'es pas oubliée, je Ven réponds, Dans ses lettres, il

n'ose plus me parler ouvertement do ce passe dont le souvenir est si
cruel pour lui el pour moi, mais il y pense, il y pense, sans ¢
le vois à mille petits détails, à des riens qui sont des preuves
Crois-moi, Stéphanetle, Jean n'est pas guéri de l’avoir perdue,

Elle leva vers lui ses beaux yeux pleins de larmes.
—Eh bien, mon oncle, dit-elle, vous vouliezme denvuider un con

seil ?
—QClesl vrai, j'élais sorti du sujet. Qu'en penses-tu, Stéphanelle,

faul.il le faire venir ou lui écrire ?
Elle resla un peu de Lemps sérieuse, peusive, tres émue. Puisson

visage s'éclaira de ce charmant sourire qui avait pris le cœur de
Jean. .
—Si vous lui éeriviez tout doncement, dit-elle.
—est cela, tout doucement, répondit le marquis.

 

  

 

   

X Vill

Le lendemain, M. de la Hansaye lit, comme il était convenu, Un
projet de lettre à Jean, Dès qu'il eut achevé de l'écrire, il w'eut rien
de plus pressé que de le montrer äStéphanette, afind'avoir son avis.
Le marquis prévenait d'abord son neveu qu’un événement considé-
able s'était passée à Ia Meclinière, événement heureux d'aillenrs,
dont il fallait remercier Dieu. Après ce préambule, destiné, dans
les intentions du marquis, à préparer Jean, il racontial tout simple-
ment les choses comme elles avaient eu lieu, Stéphanetle ne fit pas
de gwandes corrections ; elle adoucit quelques mots,trouvit une Lran-
sition. 11 y avait uu passage où le marquis avait écrit :elle est plus
jolie, plus ravissante encore qu'autrefois "Elle fil bien une petite
moe: ;
—Oli, mon oncle, dit-elle en rougissant.
Mais ce fut tout. La phrase restir ; 100
Quand ils eurent lu, relu, corrigé, ponctué cette pièce importante,

le marquis regarda sa nièce d'un air triomphant
—Sauc-lu à quoi je pense, Stéphanette ?
—À quoi, mou oncle ? | ;
—A la surprise de Jean quandil recevra celte lettre. Je le vois

d'ici, ce cher enfant, car, Lu sais, il est toujours lemème, impétueux,
primesautier ; même au physique il n'it pas changé, m'a dit mon ami
de Mieux, qui la vu à Paris, sauf qu'il a maintenant de grandes
moustaches de mousquetures ct une mine de gentithomine soldat à
faire rêver ;..entin je le vois d'ici, Tu le vois comme moi, n'est-ce
pas ? Hrentro de La parade, poudreus, fatigué, et s'apprète à remou-
ter chez lui, an quatrième étage de la rue des Blanes-Manteaux.
—Une lettre pour vous, mon lieutenant, lui crie le concierge. —

Donnez. Hregarde lenveloppe : c'est de mon vieil oncle, dit-il né-
gligemment. bal! je sais d'avance ce qu'il y à dedans; “rien de nou-
veau, je Vaimetoujours hien ; ” c'est le résumé de loutes ces lettres.
Voyons tout de même, ajoute-Lil, en montant l'escalier, etil rise le
cachet, Ah! Stéphanette, le vois-tu qui lil, qui dévore, qui pâlit, qui
s'attendrit…Allous, allons, mon petil Jean, qui le trouble ainsi, mon
beau lieutenant ? ; oo

Stéphanette écoutait sans mot dire, les yeux baissés.
un gran) soupir. eu _. J
—T'u penses à La répouse qu'il fera, Sléphanette?
—de vous assure, mou oncie.… ; CL ;

—Mais oui, mon enfant, lu y penses; moi aussi, jy peuse, el je
suis tout-à-fail Lranquilte. d'ai mes pressentiments, Mon plan est fait,
mais tn ne le conmaitras qu'iqurès...lu verras, tu verras,.Jai la 1èle
Drisée, Cette narration française nva fatigué, Ma foi, je Lu recopierai,
et je Penverrai demain. Pour me remettre, je vais faire le tour de
mes terres, de ton domaine, ma polile Stéphanelte. Monseigle a de
da barbe, nra dit Baptisle, et mou blé va fleurir. dy vais voir. Viens-
tr avec moi? … ‘
—Impossible, mon cher oncle. d'ai proniis à la pauvre Gillette,

du Chemin-Gadet, de lui donner demain cette petite robe d'enfant à
laquelle je vwavaille, Si vous voulez, dans une heurej'irai vous allen-
dre an retour, sous la tonnelle du jardin.
—C'est cela, à revoir ma Stéphanette.
—A revoir, mon oncle. i
Elle se mil de suite à l'œuvre, et son oncle, qui passit un instant

après le long de la fenétre du salon, pour apercevoir une fois encore
cette jeune lille qui Llenait mamtenant une si grande placedans sou
cœur, La vit penchée sur nno robe de grosse laine brane oi sa miun
blanche piquait l'aiguille. ; Lo
Sléphanelteétait seule depuis quelques minutes à peine, quand le

facteur — qui n’était pas alteudu — passa dans la cour, traversi La
maison et entra dans la cuisine. . ;
Gothon apparut à la porte du salon, unelettre à lu main.
—Mademoiselle, c'est une lettre pour M, le marquis.
—l£t mon oncle vient de sortir! Donnez-moi cette lettre, Gotlion,

je ta lui remetlrai. ‘
Gotkon, qui n'eût pas été fAchée de connaîtreles sentiments de

jeune maîtresse, ajoutit d'un air mystérieux :
—lêlle est de notre Jean, Mademoiselle. ;
—Bt qu'importe, Gothou ? répondit la jeune lille d'un ton ferme,

Je n'ai pas à m’inquiéter de la correspondance de mou ouvle. Lais-
sez la lettre ici, sur la table.

La-vicille servante se retira confuse, Co
Stephanctte se remit au travail, Mais la lettre était là, tout près, à

sortée de la main, qui la tentait, Il somblaitäla jeune fille que celle
lettre Lait un être vivant qui la vegardail, pendant qu'elle baissail
di tête, . . Co ;
Un rayon ardent s'en échappail, qui ta brûlail au visage. Quelque

chase comme comme un soullle lui disait: -— regarde-moi done —
je sis Lont près do Loi —c'est Jean qui m'a écrite — l’ourquoi pas?

Elle jela un regard luvtif de ce côté, eb rougil commesi elle avait
mal fait, fe ;Ç a. ;
—Queje suis Folle} pensa-belle, il n'y a pas d'indiscrotion à cela.

de sais de qui est la lettre, quel mal peutil y avoir à rouslaler que
le timbre est Dieu de Paris et l'écriture de M. de Trémière? ;
Quelques minutes de cotto logique, et ollo céda, Ille se lova; lis

si tomber la polite robe brune wolle ourlait, et pritla lotte, Sa
main tremblait un peu. L'enveloppe était large el de papier blew.
D'un côté, l'adresse du inarquis, écrite à In hâte en caractères Can-
Lastiquos ; do nutre, un cachet noir avec, un casque de chevalier,
une plume Hottant an vont, ot, dans l'intérieur do l'arc qu’elle dé-
Crivait, ces brois mots: “ point ne repose”, la devise des Trémière.
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REPRODUCTIONS.
A L'ACADEMIE.

(Du (aulois)

Ja succession académique du cu
pauvre About cumimonce à échauffer
les esprits. 11 so fait quoique bruit,
un co mumwant, autour du co siège
posthume, do co faultouil in partibus,
qu'il a cntrevu, qu’il a obtenu, mais
ott il no gest poitit assis Qui va en
hériter ?
Un avait parlé do nowmbroux can-

didats, parmi lesquels au romancier,
Fordinand Fabre. Je faisais porson-
nellement les vozux les plus sincères
pour lui. M. Fordinund Fabre est un
écrivain obscur, qui « fai dos œuvros
lumineuses. Jo l'appelle vbseur,
parce qu’il est moins cité quo Paul
do Kock, ot qu'il a travaille dans un
autre genre. Mais les connaisseurs lo
connnissont, cl Jes bons juges lo
mottont très haut, aussi haut quo les
plus fiers mids de cocagno du roman
contemporain, Sous divers titres : les
Caurbezou, Birnabé, l'Abbé Tiyrane,
Luvifer, il a écrit des scènes do la
viv cléricalo, où ltalzac cût salué res-
pectueusoment un des sions. Char-
pentier les a publiées, In foule no les
4 pus lues, les mmatours les savourent.
Il no me déplaisait pas de voir l’Aca-
démie, justicière ot réparatrice, lour
rendre par un coup d’éclat, c'ost-à-
diro en s'annexant M, Fabre, l'hom-
mage qui leur est dû.

L'Académie no s'occupe peut-être
pas assez do ces réparations nécos-
saires. Co serail pourtant bien son
rôle du remettre ainsi au soleil tous
coux qu'une modestiv volontaire et
un certain mépris où dégoût de la ré-
clatmo n laissés dans l'ombre ; tous
ceux qui, fidèles serviteurs de l'ami-
lié, n’ont jamais rien demande à la
camaraderie. L'Académic no sait pas
como on rouvorait qu'elle sent hun
si ello ajoutait de temps en temps ces
violcttes iv son bouquet. 11 lui appar-
tient do rolever les timides ; les su-
perbes ont reçu leur récompeuso !
Jo vois eucure qu'un désigne, pour

ce fautouil d’About, uno foulu do
noms dont quolques-uus sont im-
possibles et mémo grotesques. Il y
on a, dant lo tas, qui doivent pro-
duiro sur l'Académio exactement lo
mémo offut que si on annonçait Milo
Cigarette chez uno marquise. Ciga-
retle ne s’en rend pus compte. Ello
sait la grando renommée dont olle
jouit dans un certain «quartier, qui
n'est pas déjà si luin du faubourg, lo
juste crédit qu’elle y ubtient, lo «lé-
licat plaisir qu'elle y cause. Bt ello
ro figuro que Loutes les portes vont
s'ouvrir d'olles-mémes dovant sa po-
pularité, Cigarctto so trompe. Sans
être prudo ni farouche (ollo no I's
quo trop prouvé!), I'Académio de-
moure réculcitrante à cortuino tenuo
littéraire qui ne rentre pas dans sx
tradition. 11 faut, no fût-co qu’une
houre, ot pour la visilo, s'habiller un
peu à sa mode. Lllo aime mieux,
parfois, qu’on n'ait pas do teuuo du
tout que d’en avoir une trop éloignée
do sos propres hnbitudes. C'est ainsi
quo vous la verrez accuoillir quelque
bon paysan du Danube ; mais elle no
recovra pas Cigaretlo !

 

vain

ltant douné son parti pris sur ce
point, il est absolumont inutile ct
mémo un pou ridicule de l’importu-
uer de cortains noms qui lui donnent
la sonsation d’un courant d'air daus
l'oroillu. lllo a ses idées, secs manies,
si vous voulez, auxquelles il lui se-
rait trop pénible do renoncor en fn-
vour do tol romancier qui viso à lui
fairo concurrence ; car, avec sa potito
cotoriv, ct presque à lui lout soul, il
vst une écolo ct uno académio ;—ou
on faveur do tol nutro écrivain, ro-
mancier parcillomont, qui st un
maître, mais dont los dorniors livres,
si réussis qu’ils soient, témoignent
d'une bizarre onvio da rudevenir
élève, ob do répudier son originalité
intime ot porsonnolle, pour ao préci-
pitor, à la suito do M. de Goncourt
ou do M. Zoln, duns lo torront dé-
vastatour du succès naturaliste ;—on
on favour do tol poète dont la drôlu-
rio funambulesque no lui rappolle-
vait qu'imparfuitement  Lumartine
pordu ;—ou en fuveur do tel autro
poète, que ses amis trouvent puis-
sant, ot quo ses «létractours qualifient
do lourd. Il réaliso on effot un cer-
tain idéal do lourdeur puissanto qui,
cumparde, par oxomplu, avec lu génio
do Victor Ilugo, fait bion sontir li
différence qu'il y a entroun éléphant
ot un lion, l’orsonno n’iguoro d'ail-
lours que l'Académie attond la mort
du lion pour donner son héritage à
l'éléphant.

J'arrôto ici colle potito série do
portraits anonymes, maïs roconnais-
sables, sans insistor sur un autre nom,
sympathique À tous ob qu’on a cité
aussi dans lo progrannne de co han-
dieap: o'ost colui d'un faiseur do cu-
médies, qui est bien le plus charmaut
dos écrivains ob des hommes, Mal-
houreusem>nt, il so Gunpuse do doux
moitivs, dont l'uno siège déjà à l'A-
eadémie, ot l’Académie, dans sa ina-
lico, aimo ninsi à déparoillor los gons,
commo un ouvrage complet dont lo
fomo promior sorsit à In bibliothèque
do l'Institut, tandis quo lo tomo ll rostorait à In bibliothèque de l'Arso-
nal,

On nu indiqué, le Ganlois lui-mémn
indiqué d'autres candidats, de bons

candidats, un surtout, oxcollont, mais
qui, pour unu raison où pour une
autre, s'abstionnent séricusoment ot
paraissent résolus à s'abstenir jus-
qu'au bout ; de tollo sorte qu'il y a
lib une demi-dyuzuiuo de tmessiours
cultés dont l'Académio no vout pasou
qui no veulent pas do l'Académie.

ll'urrive, où somme, qu’une cou-
plication d'incidents ot do ricochots
bizarres a créé la plus singulière des
situations. On annonçait uno abon-
dance de caudidats: il y u presque
discite, Mille raisons de toute naturo
ont couspiré à l'élimination volon-
tairo ou furcéo de coux qu'on dési-
gnait, el, jusqu’à nouvel ordre, nous
no voyons à la barre do l'Académie
que deux concurreuts, sussi dissem-
blables quo possibles, les doux anti-
poides : M. Gustaye Droz et M. Léon
Say.

Jo tiens de bonne source, que l'A -
cadémio olle-métno regretto cotto pé-
nurio, d’ailleurs plus apparente quo
réelle, et qu’elle en est afiligée, nu
point que, si un malin do Ia dernière
heuru s0 glissait entro les deux autres,
il aurait assez du chances pour dé-
concerlar les prévisions et bénéficier
d'une surprise. Quon dites-vous,
monsieur Muntel ? Votro heure n'a-
t-elle pas enfin sonné? Mais quoi!
jamais M. Manuel no s6 présentera
contro M. Léon Say!
On m'assure quo M, Gustavo Droz

paraît un pou mince, malgré sou der-
nier livre, Trislesses «1 Soi ires, qui
à pourtant son prix.

Mine de Gasparin en faisait de pa-
roiis ! D'autres roproclient à ses pré-
cédents ouvrages lu grain de puivro
qui los ravigute. C'est injuste, puis-
qu'il s'amendo ; ct n'y a-t-il pas plus
do juio pour un seul péchour qui ro
corrige que pour Liente-neuf jusles
qui n'ont jamais failli? L'Evangile
dit mêtao quatre-vingl-dix-neuf ; mais
l'Evangilo no songeait pas à l’Acadé-
mio Française.

l'Académio a battu des mains
lorsque Ludovic Tlalévy est rovonu
du petit lait pur do l'Abbé Constantin,

Lille encourages ces cures, cllo les
récompense; pourquoi n’oublierait-
«do pas lo piment on faveur do la
crème, ot les petites l'arisiennes fai-
sandés do Gustave en faveur des
Tristesses de Droz}
Nonobstaut elle juge Droz un peu

muigre, ob olle n’est pas la seule.
Vous avez vu avec quol entrain notre
aimable confrère Albert Delpit, armé
puur In cireonstance d'un fagot d’e-
pines, est tombé sur lui Jamais il
n'avait frappé si fort ! Coux qui le
trouvent ordinairement onctueux
l'ont trouvé presque dur, fo n'a pus
pu lire Tristesses cf Sourires au-delk
«do la soizièmo pago ! Vous êtes cruel,
mon cher Delpit ! C'est un pou mus-
qué, un peu pincé, mais ai joli, et
d'uno distinction si pou contestée par
coux qui aiment ce genre. la ma-
nière y domine, soit; mais j'aime
mieux cotto convontion-là quo lo na-
turol des autres, comme je préfère
un blu. t arliliciel à uno ordure
vraie.

l’our tout dire, est-co bion à Gus-
tave Droz quo vous en avez? N'est-
co pus plutôt à M. Edouard Paiile-
ron, dont Gustavo J)roz cst le candi-
dat 7 Ou aperçoit très distinctoment
quo vous voulez piquer Pailleron,
avec uno grandaniguille à tricoter, à
travers Droz : on voit même déjà co
pauvre Droz percé do part en part
d'uno pointe qui, sortant do l’autre
côté, s’on va égratigner Tailleron.
Mais alors on s'élonne, on frémit!
Quoi, Pailleron ! Edouard l’ailleron !
Lo gondro do In Revues des Deur-
Mondes, où vous êtes vous-mêmo si
bien! C’est à n'y rien comprendre ;
c’est un duel do fumillo ; c'est une
guorro civile: Duloz contre Buloz;
en vévilé, on s'y pord!

.

Un tel concours do circonstancos
heureuses doit nécessaivemont rondro
le chemin facilo à M. Léon Say.
D'abord, il est Léon Say, un mon-
sicur! 11 s'avanco très accompagné,
très escorté. L'Académie penso appa-
remumeont quo l'entourage étoifo un
candidat, M. Léon Say, qui a de
l'esprit jusqu'au bout des ongles, so
donne modostomont comme un simplo
discutour, commo un debater, et,
dans la prose écrite, commo un hro-
churier, Il so fait polit, pour qu'on
1o lui roproche pus do l’êtro, Vl n'est
rion, ni oraleur, ni écrivain ; il ost
Léon Say, et l'Académio voit tout lo
mondo no retirer pou À pou devantsa
porsonns.  Commont voulez-vous
qu’ollo domouro complètement iusen-
sible aux mérites do co candidat
pnoumntiquo qui fait lo vide parmi
ses rivaux ?

La politique pourrait se mélor à
l'événement, et, on etfet, eo sy
mâle, mais pour sorvir oncure co fu-
voti, Sa situation intermédiaire, son
ontro-doux combal pour Ini, Aux
youx des républicains, ¢'vat uno re-
crue, of uno recruo mécontents qui
pourrait à la longue so rombarquer
si on lui faisnit trop de misdres; pout
loa autres, co n'est pas un onnomi
qu'on repousse, mais bion plutôt un
gros onfant prodiguo qu'on no déses- pdro jamais do rapatrior,

11 a dono toutes Jes chances d'utro

80 welts i souffler au dernier mo-
mont. S'il ne < ‘file pur, nons voilà
exposés à avoir un jour pour prési-
dont de la République un des Qua-
ranto de l’Académio francaise, Napo-
léon n'était quo de l'Institut !
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Nous s.vons décidéd'offrir, pour ussemaine
asulement, un crcompte do

10 pour ccnt

SUR LAMPLS ET CHANDELIERS, ET

20 ponr cent

Sur articles de fantaisie, comprenant Vaser,
Ornomionts. Marbres, Planues pointes à In
nia, Statuctton, Brio-à-brne, Passion et So
coupos de l'ant aisto, Canndeliers, Jardinières,
Le, Le, Le.

Wiley’s China Hall
Isl RUE NOTRE-DAME
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Amers Canadiens.
Co trosor doa Dyapontiquos  gubrit, outrs |

Dyavopsio des ‘Lubiorouloux ou poitrinaires.
los Indizostions, los Névralgios, Jos 136hilités
ranétales, log maladies du Foie ot des Koins.
los hydropisios ot los Ithumatismes,

PRÉFARÉS rau Ly

DrLe N. LACERTE
LEVIN, 2. qQ.

En vento olioa les phartaaciens, ot ea 465.0
shor Lnvislotto & Nolson. rue Notro-Dawe.
S0ets. 1a boutolle. 23 oct-fm

Lo

IMPORTANT

PILEPSIE
X slo ot Névroses

Kulrin par ma
wires no sont

Traitement

 

 

  

   

   
var correspondence,

Prof, Br ALIBERT,

Jionord par In Soolété seisntifiquo francaise
do 1a Médnille d'or do 176 classe pour mé-
rites distingués,

Gy Place du Troue, — PARIS.

DEMANDE
— DE =

Proprietés Foncieres
Nour avons une dsmando extrnordicaire

vour bonnos propristés. Nous invitons los
personnes gui ddelrent vondro, de mettre leurs
maisons ontre nos malos, sh ollos veulent on
«ifposer promptement. Tt est un fait rec nnu
quo nous vondons ua plus grand nonbre de
tTonriétés quo tous lea autres agents do
Montréal,
La raison on ext bien simple. Nous dan-

nons cntidre sntisfaction aux ctioots ot nous
anuoagons hoaucoup dane tous los journaux,
Nous summer loaneuls dort les pnlles d'encan
sont oxclurivemont eUfploySes A 12 vento do
propriétés foir idras.
Nous nous pocupons de tous co qui ñ rap-

port aux immeubles:
VEN TI aux enchères.
VENTE de gré xl.
PRETS sur hypothèques.
EVALUATION do propriétés peur om-

nrunte «’srgont.
LOCATION de maisons.
COLLECTION deloyors. |
Nos vinat ans d'espérienconous mettontau-

dessus do toute agenco sous co rapport. Nous
ongngeons nusai les propriétaires dont ios im-
moubles dolvont êtro

Expropriés par In ville

pour l'élargissomeont cos ruos do s’adressor à
nous, Notro connal.sauce pnilaito du prix des
torraine,

DU COUT DIS LA CONATRUCTION

nove mot dana une position oxceptionnelle de
fairo une prouve irréousabilo de in va’our doln
pronriétéo oxnropriéo ot des dowmnges encou-
rus,
Notro suocds jusqu’d présent ost un gage de

notre réussite pour l'avenir.

PARENT et FRERES,
Anent d'iimmerhbler ot cuenntenrs

339 rue Naint-Jncques.
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élu, à moius d'un vont contraire qui !

 
Lamplouxb & Cainpbel), par leurs successeurs .

 

A KROS LECTEURS
 

Nous recommandons les muisous ct an-
Nonceurs suivunis, Lisez leurs annonces,
Quand vous irez y acheter, ou que vozs leur
écrirez, dites quo vous avez vu leur aunonco
dans L'Etendurd +

Nommalre den Annonces.

Marchandises Sèches et Nouveautés.

Dupuis Frères, 673 rue Ste Catherino
Dupuis, Dupuis & Cie, 605 Ste Catherine
8 Carsley, 1765 rue Notre-Dame
Dupuis, Brien, Coutlée & Cie, ancienue

waison Pilon, G47 ot 649 rue Ste, Ca.
therine,

Crapelleric et Manchonnerie

Cha Desjardine & Cie, 037 Ste Catherine
Tapis el I'relarts

Jas Baylis & Fils, 1833 rue Notre-Dame

Tapisscric
J B Rolland & Fils, 14 rue St Vincent

Epiceries
Mathieu & Freres, 87 rue St Jacques
J 13 Richer, 468 ruo Lagauchetière

Moubles
Jas Steel, 1906 rue Notre-Datuo

Lois de Construction
D l’arizeau, Coin Craig ot St Denis,
Iurteau Falves, 92 rue Sanguinet

Médecines Patentées

L'OUlitérateur de Léou & Cie, effaçant Jee
warques do la petite vérole. G W
Shaw, agent, 210 ‘Tremont street,
Hostou.

Amers Canadiens ct Diphthérine par le Dr
Lacerte, do Lévis.

Vin de Quinine de Campbell
Sirop pour les enfants, du Dr Coderre
Davis, Lawrence & Co, Montréal
Préparation pour les cheveux, du Dr HRK

Gray, 144 rue St Lanreut
1. O Thayer, 1381 rue Notie-Danue,
Cha Harris, Linimeut pour cuevaux 31 rue

St Antoine
Remndde contre I'ivraguerie, Specitic Golden

Co, 185 Race street, Cincinnati, Ohio
Pilules de Noix Longucs, Dr McGale
Eau de Floride de Murray & Lanman
l'ai Killer de Perry Davis
Lotus of the Nile
WNemède contrel'épilepsie, Prop. De, Allert,

Paris, France.
Livans, Sou & Mason, (Jinited).
Remède du Dr, Scy, en vente ches 8, Lae.

chance, phartacien, 646 ct G48 rue
Ste Catherine,

Pianos
Luvigue & Lujoig-1657 rue Notre Dame

Publications
La Revue Canadienne, Montréal
Encyclique Humanum Génus, à Z'Etendard
Souvenir du Ciuquantenaire de In St Jean-

Baptisto 1884, à JL’ Ætendard
Ferronnerie et Literie

1. J À Surveyer, 1588 ruo Notre-Dame
Geo, Gale & Fils, Waterviile, P. Q.

Funderies de Cloches,
12 Chantelonp, 587 à 503 rue Craig.
Henry McShane, Baltimore, Md, E.U

Aroeats
Augé & Lafortune, 46 rue St-Vinceut
C E Gratton, 6 rue St Jacques

Notaire °
I' G Morin, N I’, 62 rite St-Jacques

Assurance

‘ompagnie Royale d'Assurance d'Angle-
terre, Montréal

Spécialités
Appareil pour In Galvanoplastie ; Lumitre

Electrique Awméricaine. Fred, Lowey,
90 Fulton strect, New-York.

Espérance pour les Sourds, par J H Nichol-
sou, 7 rue Murray, New-York

La Nouvelle Machite à Broder de P. W.
Ross.

loterio Nationale du Curé Labelle, 17
Place d'Armes

- LOTERIE NATIONALE

COLONISATION
-— DK —

3M. le Curé A. Labelle

VALEUR DES LCTS

$80,000
Gros Lot:$10,000

COUT DU BILLET

1èro SERIE...
2m .

 

Un tirage dans l’uno
lion lo 35 Avril 1585
Pour plue amples informations s'adresser

au Socrétaire, 5. E. LEFEUVRHE, No. 17 Place
d’'Armoe, Mont: éal. ‘

17 juin-izo

D. PARIZBAU-.
—MARCHAND DE—=

BOIS de SCIACE
BUREAU PHINCIPAL:

Coin des rues Cralg et St Denls,
(Em Mee du Carré Vig

=CLOS:—

coinar rues Croix24 Kit. Denis, ot

EAH10
Assortiment varté.

ct l’autre série aura

 

Frix raisonnable,
Zi fev 85 Ia

CASTOR-FLUID !
 

   =2eme. =

CHEMIN DE FER

CANADIEN OU PACIFIQUE
La Nouvelle Ligne

ENTIHE

MONTREAL ET TORONTO,
PAR OTTAWA

—

Tableau des Fenres pour Ey
partir du 24 Novembro Tung

 

 

 

 
 

 

 

TanLEav Drs uevexe

|

Gavel

|

EXuress

Départ de Montréal... …Arrivée à Occawa..…..12.0 12:03 0e 1]SabraArrivée à Toronto........| 9.55p.m| 8308.10

Départ de Toronto....... 8.25 8
Départ d'Ottawa.. a pu LLArrivéo à Montréa 942p.101l 8.508.m  

 

  Elégants chars-palais sar les trains ;
otsomplueux chars-gortoirs sur fe our

Prompte correspondance à Ottorr =ruinedeBud ury, orth ay, ber trons,
» Arnpricr, ! *valle du haut do POLEue Porn fans

Correspondance à Toronto Le
polats de l'Ouest, da Sac ltot du NesBad-Ouset et du Nez

Pour vlus amples informations cor:lo tableau des heures des trains, les billecs, Sesfièués dañs les ckers palais, los lite dans lesgharedorteirs, ete. fedresesr AD pouvean
à com.

vente des billets. paspie ontrési, pour la
286 RUE RAINT-FACQUER,

Coin do ia rue MeGlii.)
au bureau pour ! te de mp.

Windsor, à [a stationdes Cascsniett > ! Uôte:
HIBBARD

es

GFL. W.
Ass. Aron. Gén. des Pass.

w.e van HORNE, AKCUER BAKER.

 

ompécho les eanz mortes ct excito 1a pousse.
Excellent article do toilotto pour la chovo-
uro, indispensable pour les families. 25 cents
a bouteille. .

HENRY R. GRAY,
Chiuiste-Pbarmasion,

le vet-ls 144 rue St-Laurent.

E. CHANTELOUP,
MANUFACTURIER DE

CLOCHES
Pour Eglises, Collèges ct Couvents

—avsc—

Montures en Fer ou en Bois

 

 

Lampes, Suspensions et Fournitures
Pour IntCrieur dox églises,

Eglises et Presbytères

Chauffés à la vareur où à l'eau chaude

BUREAUETMAGASIN
BST et 5393 RUE CRAIG

USINE :

24236 rue Coté, Montréal

VINS, LIQUEURS
CICARES, Etc.

A ncapratiques ot au public

 

 

 

 

  
EPASSEH DU

CAPT. CHAGNON

—RREVETE—

Promier Prix à I'Exposition Pros
vinctaie «le ESNE,

Co fer A rounssor sl simplo en lui-mêine,
mérito cortainoment uno mention toute apé-
olale,par son anomie, sa prepreté ot sa com-
modité. Quo l'on so figuro "ne brûlante jour-
née d'été, il y na un cres repassage à Cuire,
que faire? 11 faut être là près d’un poédlo ar-
dent ot de Ia tablo au podle, da polo Ia table
poodnnt 12 houres conrécutives quelquefois,
afin do no pas être obligé da rocommencer.
Ouf, ouln fait suer rien quo d'y pensor. Old
stulr commo dirait les ansisis: veyons le New
style, .
Loforureparesr de Foucher, so met tout

slmplement sur uno lampe, où tan bou dde gaz.
ot dans vingt minutes pour lo promior cas ot
dix pour te second, {1 ost déjà chaud plus qu’il
vo faudrait mémo on maints cas. Cetto lampe
vel sur in table À repasser, Vous déporsez %
<onts d'huile, où six oont« de gux par 12 houres
veus no vous brûloz nas littéralemoat conime
dans lo cvs des nanclens fors, vous épargnes
pour cinquante contins de bois, vous n'ondom-
mages rion dana votre maisox par uno chaleur
rxeorsive. Folin vous fuites votre ouvrage on
blon moins do tomps ot vous avez du pini ir À
travai tor. Conclusion: ‘* Kssayox le fer à ve-
parsor de Foucher et vous nus ea direz dis
nouvo'ler.

J, U. FOUCHER, seul Prop.
N43 rue Ste CATHERINE, Montreal.

201 8%jno

AVIS
EST IONNÉ que Ia Corporation Eplecopale
Catholique tomaine do Montréal, s'adroszora
a Législature «do 14 Province de Québso, à

»a prochaine session, pour obtonir une lai con-
solidant las differents atatuta qui rarannertopt
À l’érection givile dos pargissps do Ia cité do
Montrial ot de ta NnnHiouo, comprenant l’an-
cloenne paroisse do Montréal, ot pour obtenir
Jos nmondoments aux dits Statuts, Ces nmon-
oments consistant entr’autros dans uce défi-

nition plus eaacte des limites des dites par1a-
vos ot un quo loa ditos paraieser, soit quelles
solont démoembrées de patrviszes nationales on
territotiales aclont, reconnues pour toutes les
fins olviles en d'nnant avis du clécret de l’an-
torlté ocolésinstiquo dane In Cnrette (Agicielle
de Québec,

PAGNUELO, TAILLON & dOUIN,
Avocats do In Corn. Ep. O, À. de Montréal

Montréal, 4 février 1868 10{-1m

 

quo nous avons fixé notte nouvel établisse-
mont au

No. 87 Rue Nt. Jacques
(Pras de Ia Place d’Armos.)

L'on trouvora choz nous un asrortiment des
plus complets en Vlun, Liqueurs, Spirie
tneux, Cigares, Etc,» quo nous venons de
recevoir par voie d'imvortation directe,
Nous avons obtenu les ngences de plusiours

des premières maisons d'Europe pour notre
sommeorce des Vins ot Ligueurs. Toute com-
msando dont on voudra bien nous favorisor ro-
sevra do notre part la plus consclenciouse
attention ot notro matehandise sora vandue à
des prix modérés et uniformes.

MATHIEU FRERES

A MM, les Curés ef Marguillers,
Les PENTURES A RESSORTde GEER

comblent une lacune existant dana beaucoup
d’éclisos ot autres édiises publics, fermant
les portes et no donnant auenn trouble, REf6-
roncos A messiours los Curés de Oka, St. Bare
thelemi, Sto lirigide, do_Montréal: St Jean-
Baptisto, do l'Enfant Jéeus, Vaudreuil, St.
l’olicarpo, oté., ainsi que 10 pairos employées
au lala a de Justico.

os HESSORTS PNEUMATIC d'Elliott

 

 

Aus:l
ne faisant aucun bruit, Vente on zros et on

: OolEZ

L. J. A. SURVEYER
L58SS rue Notre-Dame

En face du Palais de Justice,
mai Bi

Marchands cn Gros et en Détail

D'Œufs, Volailles et Gibiers
No. 5 Marché Bousccornru,

RUE Se-PAUIL

Onb constammert en main dos Volailles de
eboix à des prix modérés. et toutes sortes de
dibiers dans le tomps tor mia.
Une réduction ecra faite pour es Kostaura-

tense et les lidtoliors,
où livrés à domicile sans charges extra.

S deo-Jno

nee _
aT SUR

AAA 4.>

   
OCULINTE ET AURINTE

Dr L. O. Thayer
Gradué à Londres ot nu Canada,

1881 RUE NOTRE-DAME,
Forte coirine de la Pharmacie Normale,

Audosaus do 25 ans d"exprience dans toutes
les maladios dos Yeux ot ° . -Yerk, Londres ot Paris.où Les AIS ary whe  do I Yolssange, V sansopération. puérieon édite” ee yous
uches! loot-1a

 

: ; ce-Précident forint-cifnéral
Or devrait Ro rervir peur les cheveux decotte préparation iClici fraiohi 3 mat 18+4-Jan

te. Elle ontrotient le Senipe o» bonne santé,

Fonderie de Cloches
MCSHANE

M fact ibrosCariltons, Cicctes
vour Elises, Clockes
Alarmes.Uorloges pu-

bliques. ete, Lirto das
vriz et circulairoa eo-

 

woyfe gratis.

HENRY XcSHANE & Co.

 

SlootS4 Ja Baltimore, Md., E,U.

Industrie oavante anorise en veu
de temos

GALVANOPLASTESE
Depuis longtemps un Frand botoin s

sentir duna l’art Galvanoplastique. Seatsppareil n marché, de première classeavec loquolil y avait de l'argent à faire. Avoscot appareil, touto porsonne veut plaquer cnr,eon Argent, en Nickel, dos Montres, Chat-nes, Joncs, Couteaux, Fourcheltes, ete, CatAppareil conalste en un Bassin Cimenté, à l'&preuve do l’Acide, Trois Batteries qui pouvertdéporer 14 or do métal par jour: Broches deSuspension, Solution d'Or, une pinte de Solu.tion d'Argent, un demi gall =Nickoi; aussi uno boito doLustre, Seldondonux oblots plaqués le finict lo Telia *ouvrage lo in:oux fait. Raipoles-vousQuedusolutions prendrent sur aucun métal. du wo-ment ue les instructions du livre roront sui.vies. Prix, 83.50. Pour Cinquante CentingExtra j'ouverrai Six Chaînes et Six Uaues,qui étant plaquées peuvent étro vendues pourplus du caût ds l'inairument, Notre livre,L'or et l'argent pour le Peuvie®* envoyégratis. SI çu ne réwsit pas, nous -- hargeronsnotre appareil pour plus do sa valeur. Happe-lsz-vous qno le tout est gnrati, sinon, 16 re-wottrai 1 argent. Nous l'enverrons, natancepayable sur délivraison, po x $1 50. Un autrefpharoildontbassin 12x10x6, seulement es.rex- bar cent de tro -voyé ratio. Adrosse: te. Livre en
FREDERICK LOWREY,

170-5m ¥3 & 98 rue Fulton, New York City.

LUMIERE ELECTAIQUE AMERICAINE
Une lampe électrique complète avec >riotproches,atedAveo los instructions peusàSOTA env

pour RotxAULo centing,or Norio varbe,
FRED. LOWEY,

98, ~ RUE FULTON, Now-York, — ns
15n 84 8m

PETITEVEROLE
Ses marquespeuventêtre eFacées

 

Maison LEON & Cie
81 Tottenham Court Road,

}

LONDRES202 ruo High, Stratford, Angleterre.
Parfumeunrs de b. NE. In Reino

MF Ont inventé ot patenté cetto rrépazation

L'OBLITERATEUR !
qui efaco les marques de In petite vérole zctoujours. So oh : Hon.sven ne eeeausat impleet inoffan-

e et ne ni

sible, Prix: $280, w

Chevenx Superilus

Le remdde épilatvire do LEON§ Cie
enldve on quelques minutes les choveux su-
rorflus sans ls moindre douleur,—
no repoussent jamais. Cor Xe Zheen

lemje enord varmailPieaete
GEO. W. SHAW, axont général

219 rno Tremont, Boston, Maas.

PROPRTETES À VENDRE

ouleur,ni inconvé-
en d’un caractère nut-

  

   

Une mai à *
briques, solage neeets. arpiorlseco en
puuéo dernidro, nveo une oi Teppuselsurie troisplaces. remises, Ke. Terrain 78

x

ÿqi el'e on arrière, bornée oùfront ar re
$2600,

 

uve; louée $444.00. Pour lo prix de
Une malson à doux étages lamb -Jaca,Aveo volage en pierre, Courts.deEEpe errain AU x 80 pieds, ruelle on arrière.ReeseBopiiterpris Lacance. ,
cssPour lo'yrix desuto.© on faco duoll cottage dans la me
en face du carrd Sy Jean-Baytiatevoicesopleds, loué $144.00, pour Jo prix de 1400.00.pleTASeinnts SE armasfondSha, pour lo prixdoShalesntréal,Un joll cottage, aveo ctopincement, do 48vo ha)pyoharpents de rrufondaur, borné
la itivière des Prairies. in ationAUS

de $1.400,00,

 

 

melReLEEtes propriétés À vendre à denconditions dgonditions€depryements les lus favorables

S’adrecsor à

F. X. COCATE,
Môtel Jacques-Cartier,

 = 
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LATENDARD
ELITION DU SOIR

A UN CENTIN
est'maintenant en vente dans
tous les dépôts de journaux,

CIRCULATION :
éirculation quotidenne as-

sermentée, - ,809
S~Voir I'annuaire de MM. N. W. Ayer &

Son pour1884, page 080.

510Circul. parmi le Clergé, -
Do do les Commu- - -

nautés et Colléæes, - 104

614

Dailv circulation, sworn, - 4,809
S-See Ayer & Son's American Newspaper

Annual for18584, aseca, iid

9510|Cir. amongst the Clergy, -
Do 0 Convents,

and Colleges, -

  

614

  

AVIS:

Nos abonnés en retarddans
le paiement de leur'abonué-
ment sont instamment priés
de nous faire remise; anplus
tôt; les abonnements sont
strictementpayablesd'ayançe

L'ADMINISTRATION..
 

 

SF Notre Agence à Parls est la
malson Qudin, Hbraîre, 5} rue Rozs-
parte. - .- nues m2 45e-

A M. Errnicx ARCHAMBAULT,
de Woonsocket, R. I., [bolle 395],
est notre agent général pour les
Etats-Unis, ot comme tel spéclale-
ment autorisé à prendre et collecter
des sbonnements à L'ErsxDAnD et à

le Revoa CanADIENNE,
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ment local—Notes et pensées d'un voya-
feur aux Etats-Unis—Lettres de la vieille
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L'ETENDARD
SAMEDI, 14 MARS 1885.
 

 

1

Nouveau Feuilleton
Nous commencerons le semaine

prochaine, la publication d'un super-
be feuilleton: ERRANTS DE
NUIT.

Histoire merveilleuse des cher-
cheurs de trésors dans les ruines de
l'Abbayo d'Orval. Qu'on se le dise !

LA SESSION
L'Etendard sera niressé durant ls

présente sexdon du ParlementFédé-
ral, à toute personne ayant pagé une
Piastre d'avance. Notrejournal pu-
blie des comptes-rendus complets des
séances du Sénat et de la Chambre
des Communes, transmis par télé-
graphe, outre nus correspondances
parlementaires et ninefoule de ren-
scignements couplets et. variés sûr
tout ce qui concerne les importantes
questionsde la politique téd-rals.

LA CATHÉDRALE
Nous ne saurions trop encourager

le mouvement qui se fait au milieu
des catholiques dudiocèse dé Mont-
réal, dans lerbus déterminer la ca-
thédrale. *

Tous les catholiques de notre
régionet du pays tout ontierdoivent
tenir à honneur que Is frahde‘ mé-
tropole du Canada, l’opulente cité do
Ville-Marie dont la population est,
pour ka cinq sixième an moins ca
tholique romaine, compte parmi ses
monuments. una cathédrale. digne
d'elle, digue de la Sainte Eglise
dont ils sont les enfants. dévoués,
digno du ‘culte qu'ils-doiveutà léur
Dien. 5 pas 72
Uno astembléo de membres dis-

tingués du clergé et de citoyens ho”.
tables a dQ avoir lien hier au soir à
I'Eviché, dans lo"but d'aviser aux
moyens de terminer lemonument
grandiose auquel déjà le. piété des
dèles a consseré l’importants. som-,
me de 2300,000 00.

L'espace ne nous permet pas au.
jourd'hui de développer les raisons
puissantes qu'il y- a° de vompléfer
celte grande œuvre. Nous le. 0
dsasioix prochain numéro; Ri Bi
=;
ECHOS D'TALIE.
35 TE Le oa

.ADepgis longtempe, loe:1 del'Etendard went: pisviPILE
J'en fais mon med culpd,&de suite’
jo les'‘ariporte jusqu'à Dame, jus

 

 

 

 

 

 

Îls s’y trouveront du'resto avec.ce.
quola Villo des Papes compte de,

: plus distingué ot daplus sincèremost
-Adévoué à la caves catholique : lano-
“blesse romaine, Testés:st: fidèle-au.
Saint-Siège, ob l'élita'Bes” différents
notions. . ere Le. « 5 -

“An:premier rang, laissezmoinom:

-Aïtonio Marini, les::rédacteurs :de
erDon LaighGrimaldi etMoats{+ | *

WETENDARD,
 

 

SAME, 14 MARS fseS

 
rain Pontifo lesa accueillis avec une
bonté paternelle, les a eucuuragés
dans leur œuvre do dévoucmont et
leur a octroyé sa bénédiction.
Lo Pape aime la bonne presse !

le pain eucharistique des mains du
Saint-Père. Au nombre de ceshou-
xeux chrétieus, 1
l'honneur do compter des membres

Laura Jenkins eut: même le bonheur
de fairo ce jour-là ea première com-
munion. Quels parfums de doux
souvenir n’emportera-t elle pas avec
elle!

Mais,do toutes les audiences acgor-
dées par le Pape dans le cours de
ces deux derniers mois, il n’en est
aucune qui ait autant attiré l'atten-
tion que celle donnée aux familles
brésiliennes. Après la présentation
d'usage, faite par Mgr de Macedo,
évêque de Belem et- de Dara, Sa
Sainteté s'entretint familidrement
avec tous pendant près d'une lieure.

- Avec l'h-propos qui la distingue,
Léon XIII a su rappeler le zèle avec
lqquel Mgr de Macedo s'emploie à la
diffusion de l'Evangile. Il à surtout
appuyésur l'invention du vaisseau-
lise ou do locufhédrale flottante
qui permét aux missionnaires , de
joter leura filets sur les rives de l*A-

azone.
[+ ; Les Brésiliens virent leur joio se

doubler, quand lo lendemain ils
furent admis à recevoir la sainte
communion des mains du Saint-
‘Père. . à

!
Je me réserve, dans uno autre cor-
pondance, de vous faire connaître

les travaux remarquables dont nous
sommes déjà rodevables à la sollici-
tude de Léon XIII po-r les études
historiques. En attendant, permet-
tez-mui de vous signaler un nouvel
acte de munificence do Sa Sainteté.

Dernièrement, dans une audience
accordéo à quatre.des cynsulteurs de
la commission, à l'abbé Luigi Costi,
vice-archiviste du Saint-Siège, au P.
M. Henri Deniile, dominicain, sous-
archiviste, au P. Guiseppe Brunengo,
S. J. l'un des rédacteurs de la Civil
ta Catholica et au P. Marcellino da
Civezaa, mineur obacrvantin, le St-

“mettre à ia disposition de leur secré-
taire, l’excellent et infatigable Mgr
Luigi-Tripepi, des appartements au
Vatican même. C'est là que désor-
mais se tiendront les réunions de la
Commission des études historiques
et que se trouvera sa bibliothèque.
À propos d'archives, lsissez-moi

vous citer un petit fait qui prouva
la générosité d’un pair d'Angleterre.
Un des volumes des archives du règne
d'Innnocent ILI était passé de Romo a
Avignon et de là on ne savaitoù.
L'illustre bibliophilo Delisle,. ayant
appris qu'il se trouvait dans la col-
lection du fameux Guillaume Libri,
a! la bibliothèque Ashburnam, en
donna avis au Cardinal Pitra, Le
‘ape se préoccupa des moyens de

l'obtenir. Des compensations furent
offertes au British Museum. Biontdt
lord Ashburnam;avec uno générosité
et une déférenceque, certee,nos libé-
raux ne sauraient montrer, fit pré-
senter au Sonvorsin-Puntife le: pré-
cieux volume par le prince Bandini
Guistiniani. Virt Nulivite surgent
in die judicii !

as

De Roms pessons a I'Italie. Nous
voilà .partis your la guenie! oui,
cette fois, c'est tout de bon; mais
J'n'sgis quand reviendrons.

+ Il s’agit pourl'Italie de s'emparer
de la plage qui s'étend d'Assab à
Masroush -

Quoique l’Angieterre, à laquelle
appartiennent de droit tuutes les
tarres habitables (à l'exception du
Soudan). eût eu la gracieuseté de
faire cetto cession a son amie, la Tur-
quie n'a pas cru devoir laisser faire

l'occupation de Beilul et à demandé
16 rappel des troupes.

l'Orabrie et de Romel'ont instruite.

À sans beaucoup de diplomatie,
cb la

prendro,
gâteau africain.

des habitants se montreront-ils aussi
-accommodauts que les Osmanlis }
l’Angleterrc ne so fera-t-elle point
payer bien cher ce sourire donnéau
gouvernement italien ?

les autres puissances européennes ?

des d'une grande puissance militaire
‘et coloniale comme la France, ot que
l6 journalisme' français s’est contenté
jusqu’à présent de manifester un son-"
timent de scepticisme quant aux évo-
lutions de la politique italienne,
:, Au Teste, ajoute-t-il avec ingénui-
‘té,tout le monde sait quo l'Italie n’a
nullementl'intention d'occuper des
pays sur lesquels la France prétond
avuir des droits.

Bh enne, la ‘NelidFred

mode et non à la conviction de voi
‘| sa politique favoriser le développe-
ment, le Gréatigsst la fortune du
Taya.
: > Quant-à-l’Allemagne, colle ne dé-
guise eh aucune fagon ss mauvaiso

Plusieurs journaux protes-
tants n'ont pas craint de rappeler Ia
question romaine et de dire ouverte-
mont que lo trône a été usurpé à

humeur.

u XIII et nou pour toujours,
i Heee initia sunt dolorum : mais i

_desaux de l'Etalio.
“a
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PARLEMENT LOCAL

Lo jour do ia Purification, plu-
sieurs familles italionnes ct étrangè-
res avaiont la consolation do recevoir

l'Amérique avait

Père leur annonça sa volouté de

sans protester. L'ambassade turquo à
Home a fait des remontrances sur

‘La Porte se rappelle sans doute
quel cas il y aà faire des déclara-
tions de l’Italie. Ses déclarations au
sujet de la Sicile, dea Romagnes, de

; Quoiqu'il en soit, l'Italie. s’en est

et Turquie, habituée à se laisser
jouer par l’Europe, à laissé l'Italie

, après la France, sa part du

- ‘ Le climat, le terrain, le caractère

Québec, le 12 Mars 1882.

Les jours ec suivent ct LG 50 res-
semblent pas. La séance de ce jour
à été calme et pâle. Ceux qui ni-
ment les discussions ardentos on ont
été pour leurs frais. On s'est uni-
quement occupé en effet do coloui-
sation.
LAdétente était visible. La ques-

do la famille Jenkins de Boltimoro;| tion do la colonisation ellu-mégp,-
mise un moment sur lo tapis parun
avis de motion de M Stephens rola-
tif au nombre d'acres de terres von-
due aux colons depuis 1374, 8 été
incapablo de passionner la Chambre.

L'irascible député de Montréal-
Ouest, M MesShane lui-même, s’est
montré moins violent qu’à son ordi-
naire. Ceux qui aiment à rire y
ont perdu, mais la Chambre assuré-
ment y a gagné. lorsqu'il s'agit cn
effet des affaires du pays, on ne sau-
rait trop faire abstraction des ques-
tions de parti, c’est ce qu’oublie trop,
et cela bien à tort, votre représon-
tant de Montréal-Oucst. Crier furt
et faire du bruit est uisé. C’est un
moyen à l» portée de teus.

Malheureusement ce procédé ne
prouve rien, il diseimuie mal le
mauqne complet d'arguments.
Daus une question sériouss il faut

des arguments sérioux, c’est là ce
qui manque trop souveut à votre dé-
puté, et c'est aisé de le coustater.
A quatre heures cing la séance est

levde, ot 18 Chambra s'sjourne à de-
main vendredi3hpm
 

Notes et pensées d'un voya-
geur auxEtats-Unis

lc, uu deux priu-
temps ! tandis qu'au
Canada Février grelot-
tait blano de givre ct
da paige!

L'espérance reste au fond du cœur,
même quand tout paraît désespéré ;
l'on aime à s'attacher à toutes les
pailles, à tous les Lrimborions de
l'existence. L'on nous dit que tel
climat vaut mieux pour telle coneti-
tution, l'on y court, ct l'on y meurt.
Tel est lo monde.

Quode poitrinaires pleins d'espoir,
je rencoutro au Sud. Pauvres illu-
sionnes !

Hier, dimanche, mes compagnons
de voyage et moi, nous nous embar
quions, vers les 10 heures du maiin,
sur le “Jesse K. Delle,” gros steamer
à quairo ponts, en paitance de la
jatée, à la têto de la ruv Bienville,
pour le Delta du Missizsipi, sur Je
Golfe du Mexique.
Un chaud soleil illumine le ciel :

uno brise suavo tempérant ses ar-
deurs, nous apporte les douces éma-
Dations d'un printemps luuisianais.
Lo fleuve se déroule à travers les
terres basses qui l'avoisinent comme
Un immense serpeut sa repliant sur
lui-même. Rien ds plus tortueux
quo lo Mississipi, dont la longueur
totale est de 4500 milles, bien que
la distance entre sa source au lac 

que la Salo se soit trompé et.
qu'il ait été abordé à cent wil-|
les plus haut daus Je Texas,
Lo fleuve ost en ce moment plus haut
que le niveau des terres | plus haut
que lo niveau du golfe! Vailà pour-
quoi le gouvernemen® de Washing.
ton vote si souvent des sommes énor-
mes pour continuer à parfaire ou à
réparer lés jeféez, immenses ouvrages
con.moucées par le marquis de Vuu-
drouil, le Se gouverneur de la Loui-
sianne, en 1751, pour empêcher do
débuorder-les eaux du Mississipi sar
les terres avoisinantes.

Les jetées s'étendent jusqu’au
olfo à 110 milles plus bas que la

Nouvolle-Oriéazs. Quand colles so
brisont à cortains endroite, pendant
les grandes eaux du Nord, cellos-ci
inondent les terres ct font périr les
moissous : ce qui ruine souvent les
propriétaires.

Sur une pointo do turre longue de
dix à douze milles et large de deux
à dix arpenta et formée par le Delta,
entre le fleuve et lo golfe, se trou-
vent quolques rares demeures, dos
cabanes de nègres et Une ou doux
belles résidences ou hôteis.
Le Jesse-H-Bells y vient déposer sea

300 excursionistes. L'on se précipite
dans les jardina, Les uns so coupont
des cannes de jonc, d'autres cucillent
des roses toutes fraiches écloses sous
lca caresses d'un puissant soleil. Ici
la banane pend aux branches, là le
maguolia et lo laurier sont couverts
‘do boutons ct de feuilles vertes. Cha-
cun fait sa cucilletto abondante, et
au cri aigu de la vapeurl'on remonte
1s fleuve.
Le retour s'effectue en douze heu-

ros. Quel agréable voyago et quelis
disparate cargaison ! A bord, il y a
des représentants de toutes lea na-
tions du globe, et des Américains de
chacun des Etats-Unis La rourri-
ture est bonne, le voysge charmant,
1a compagnie ugréable,

Canadiens qui vieudrez visiter
l'Exposition de ls Nouvelle-Orléans,
ne manquez pas d'aller fairo
votro tour aux jetées près du golfe
du Mexique.

* , FRONTESAC.
Nouvelle-Orléans 16 fév, 1885.
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Paris, 25 février 185%,

Le minis!re des atfaires étrangères ct le mui-

nis‘re d- la guerre du Mahdi,—Legs aux
pauvres : les droits de Dieu et les

droits de l’'homm:—Les industriels chré-
tiens à Lome ; M. d: Mun à Louvain :

Paul de Cassa mac à Bruxelles — L'en-

terr:ment de Ju“es Vallès—Chanbre et
S.nat—Le maçonnirie sidle —Mariage
du prince Colonna.

Il fat ua temps où la France monarchique
donnait d-s lois à l'Europe : la Frante ré.
pu'licaine se contente de donner des i-
nistres aa Mabe,

Le bruit court que le ministre des affaires
étrangères, le ministre de la guerre et son 

Itasca, dans le Minnesota, et son em-
bouchure dans le golfe Mexique,
Ne £oit que de deux mille milles, en
ligue droite. Du chaque côté du
fleuve sont, de points en points,
de grandes plantations. La maison du
inaître ou planteur, balle, spacieuse,
élevée, abritée de verdure éternelle.
de magnolias et d'orangers aux bran-
ches desquels pend«nt des fruits sa-
voureux, au moment de notre pas-
sage, est environnée de nombreuses
petites cabaunes, cases ou huites qui
servaient autrefois de demeures aux
esclaves. s Lisres sont retournés,
après leur émancipation, en grand
nombre, sur les mémes plantations
où ils étaient nés ; ils y louent leur
travail aux propriétaires. Sont-ils
plus heureux, plus richee, plus con-
eidérés! Constatons des faits, ne les
apprécions pas.

La disposition des demeures des
plantenrs et de leurs serviteurs, sur
"les bords du fleuve, puis les longs
espaces vides avant da retrouver un
pareil groupe sur uno plantation
voisine, rappelle les châteaux des sei
goeurs du. moyer âge, entourés de
leurs cerfs. Les terres basses servent
à ls culture du riz. Etrange culture
en vérité. L'on sème le riz en février
et, alors, On laisse pénétrer l’eau du
Missizeipi sur les champs ainsi ense-
mencés.

Le sol est tout couvert d'eau ; cette
eau y demeure jusqu'à ce que le riz
soit très avancé vera le mois d'août.
Alors, au moyen d'engins à vapeur
ou de drainages, canaux etc, l'on re-
tire l’eau, l’on assèche lo soi, et le riz,
sous l’action du soleil, se ratfermit et
achève de mûrit.

Et puis, et puis…..qu’en diront

En attendant l'opinion des gou-
vernoments, voici quelques apprécia-
tions des journaux. étrangers : Le
Paris, non sans une pointe de fine
itoniu, écrit quo les efforts do cette
Politique ne sont point encoretels
"qu'ils puissent exciter les inquiétu-

La canne à encre so plante aussi,
vera février ; c'est uno curieuse ae-
maille, cette plante ne produiaant
uucane graine. Alors l’on fait des ail-
lons et l'on dépose borizontalemont
une canne à sucre, toute roude, dans
la terre ; chacun des auncaux do la
canne porte une espèce de petit bou-
ton ; de ce bonton sort une tigo ou
racine qui deviendra elle-mému une
canne daucre parfaite. Onla cueille

vers août.
graudes plantations possèdent un

à sucro . .

‘ La graine du cuton 85 mot en terre,
dans des sillons ou fosses semblables
à ceiles du maïs, ausai en février, car
c'ost leprintemps ici. Après la ger-
minationvient un petit arbuste qui
a'élèvo à trois ou quatre pieds du

La plapart des

Figaro a été.plus dur encore.
; la Presse
dit que lo cabifiet italien‘ À obéi à la

‘cst des donleurs salutaires : la croix
an-dessus du drapeaurle Papo ag

OF 00. LE

"Rem na le
4 Ttérgiqué ficatet ;apeorgue vosge

sol, selon laqualité de la terre où il
croît. Plusisurs branches croissent
Psur le mémo trone. On renchausssle
cotonnier commo latige de la poronie
de teres en Canada,
Une coque se formo, se durcit, elle

enveloppo une graine et uno ouate
finoet blanche. Mâre, cotte noix

r

s'ouvre, vers soptembro, et alors on
cueillo Jeo coton à !a main. Quelle

faut voir les.naviras a coton, par-
courireu tous sevs io grand fleuve,
apportant do toutes los plantations
des çargaisons énormes de ce : pré-
cieux produit, vers la'graudecité du
Crôiseant, l'an dés plug grands mar-
chés au coton do topt Is monde.

._ Avoir les Della’du Mississipi so
fendillant on ‘tous sous, formant
sombre.de lagaïies ou langues de
terro qui séparentles eaux dugrand
fleuve‘en une infinité de branches,à
son embouchuredans lo golfe’ du

1 pa.MesidiéyJom.RRS pas” surpris
wie Cy+

singulière et lucrative industrie! Il

lieutenant, de ce prophète guerrier, sont
trois français. Je dis: le bruit count;
cat je n'ose rien affirmer. L’Ouient,c’est je
pays des coLtes roses. Les nouvelles qui
viennent des bords du Nil sout amusantes
ou terribles, invraisemblables souvent, con-
tradictoires quelquefois : quand sont-elles
vraies, Dieu seul le sait. Scus le ben fice
de cette observation, voir ¢2 qu'on ricoute
du nos comparictes.
La ministre des affiiren érungate à c'est Olie

vier Pain,aucien redactour da faguero,ancion
tiembre de la Commune. l'endautl’iuves-
tissement de Paris par ly troupes de Vere
sailles, Olivier Pain était wecrétaise.géng.
ral au ministère des aflaires étrangères. Seg
fonctions ne devaient pas être accablantes,
Il dut les quittez bieniô: pouz faire, aux
frais de l'Etat, en compagnie de sou ami le
urarqais de Rochefort, ua voyage avec sé-
jour à la Nouve:le-Calédonie, Tous deux
Jarvinrent à s'évader, grâce à des compli-
cités demeurées secrètes ; et O:ivier Pain,
dès que l'amnistie fut votée, revint à l’aris.
li n'y put rester. Le besoin d'aventares,
et peut-ctre aussiie lxsoiu d'arxent, le
pessait. L'insurtection éclate an Say lin,
Voilà l'oxasionrévée. - Oli-i.r rain part
pourTa cam: 45M li avec des lettres de
fcomtpundation. Mais in ÿ à loin du Caire
à Khartoum. Les Anglais en savent quel-
que chose. Le journaliste, abandonné en
plein désert par ses guides, fat recueilli, À
moitié mort, par les Anglais qui Je rame.
nerent Au Caire, ct le firent sorveiller de
près pour qu'il ne pût recommencer mon
voyage à la recherche da prophète. Mois
l= radical s’étois fait musolmuan ; il avait
nouf dez 1 1"Tin ause Varl, fa des mocise
tae 1 sesusltué, "1 ectiz un
tac. au Mahdi, peur ud rout roses
Aventures et Jul d-ruander un saul conuit.
Un jour, oa spprit qu'Olivier Pa.n n'etait
vehappe du Caire, Una caravan: d- mre
chands d'ivoire l'étur nas uvre elle: y
marchait au troc de nn Clhenrou sur le
chemin des grandeurs.

Ce qui paraît certain, toat au Icoins,c'est
que le Mahl eatrcticot des relations sui.
virs— jar Olivier Pain on par teat autre—
avec de hanty pemosnages dela cour da
Khédive,et qu'it gudes ageuss à Constanse”

Alerts de

 

winiswe do {a guerre s'appelle Véret.
C'est un ancien capitsioe ds (eme ‘rane.
gsise. Sots la commune, il montls pre-
mier à l'assaut du Moat Valérien—et ce [
jour-là, par pareuthèse,le futur sainistre de
la gnerte faillit se rencoatrer et ss mesurer
avec sou futur collegae des offaires étraz-
gères.— La guerre et ls commune terminées,
Véret douna s1 démisvion. Jo repos est
fatal aux héros : 1e capitaine fit do la vau-
que, ou mieux de l'usure ; iJ prêta à de si
gros intérêts qu’il ze fit dégrader de ly
Légion d'ITonneur et condamner à 1prie
son. Véret s'enfuit au désert : il y trouva
un portefeuille—expresion peut-être in-
exacte, car j'ignore si co meuble envié en’
France a pénétré jusqu'au Soudan—et de-
puis lors, il exerce les nègres da Mahdi au
Inaniernent des armes à tir rapide, Sou
lieutenant, du nom de Soulié, est un voya-
gear de commerce, qui voyag-ait daus le
Kordofan à l'époque de la levée da bou-liers
du prophète, €t qui se tira d'un mauvais
Ja en acceptant le comuandement d'un
corpe d'armée. Pour tout dire, il cst Mar.
eeillaim, ct voas vez que les fils de la
Cannebière out autant d'esprit que d'ins-
tinct de conservation: ces deux qualités
foudamentales du bon Marseillais l'ont mer-
veillensemeut versi cu œîte diffisile cir-
constance, ’

. *

La réception faite aax pèlerins par lo
Saiut-Pére n été belle et hante,Mo
tronverez dans les journanx de Frauce et
d'Italie J'adrexse lue jar M. André et la
prèsimportante réponse du Pape, qui ez-
horts les catholiques au rétablissement,
dans den conditions appropriées au temps,
des anciennes corporations.

Quelques dames, venues à Rome avec le
blerinage, out Clé présentérs au Saïot
ère, ct l'une d'elles lai a oUert une magni-

fi jue rose d'or dont chaque fouille renfar-
1st un levis, . .
M. de Muu n'a pu sécompagner éo pile;

partis son ŒUVIE,, irinage qui est en
dant, et dout la g
que ses amine remain: b Rome, il prof:
‘uonenit A Tourain, deVant ua wuditore ds +
2009 punoonnes, Un discours aûr ie «xcin- 
tingle, & Londres 63 peut-être ailleurs. .

cire lei revieut, Pendant I

auivenitaire nu cothousissme tel, qu’au
sortie ds la conférence, la voiture de l'ora- |
teur a été dételés et trefaéeà bras par les
étudiauts. MM. Jo Muu avait choisi tres.
oportuuément sou ‘sujet. It a voulu, en
réfutaut magistralement le socialisme, ré:
pondre aux économistes libéraux, aux Léon
Say, aux écrivalus des Débats où Ja l'Eco-

indiquer ane sulntion à la question sociale,
tandis qu'ils vont obligés de s'uvoucr im-
puissants ‘accusent leurs adversaires de faire
dn socialisme. 1s ont wlme inventé, pour
la circonstance, Une expression nouvelle, et
dont les deux toraus füreut : le socislistue
chrétien. :

Je sais que M. Je Cassagaac à accepté,
de son côt*, d'aller faire ure confereuce 3
Bruxelles. Vous connaiss-z l’éloqu:uce vi.
fourense, spirituelle du rédacteur da Pays,
Sou discours u'aura pas, saus doute, la
valeur philosophique de celui de M. de
Muu ; mais il no restera sûrement jus runs
écho. J

Le Mahdi prevd ses tministres en Frauce:
peut-être aurous-nous bientôt des Souda.
Biens pour ministres. E*, 1ua fui, nous y
gsguerions: ce rout des gens religieux,
braves, et dont l'âme n'est pas teujours
ausni noite gue la peau. i

Voyez les iujustises crinntes qui se con.
mettent chez nous, et que des sauvages ue
comiettraient nas. J'ouvee Le Temps, et j'y
lis ‘un décret refnse à l'Institut des Frères
des E-vles Chrétiennes l'autorisation d'nc-
cepter le legs d'une valeur de 160,000
francs fait à son protit par le sieur Laurens,
A ia chargs do créer uu établissement à
Montpellier.” Prenons susint-uant Za Se-
maine Religicuse da Paris, et Lous y verrons
que le Conseil d'Etce refuse uve autorisa-
tion zemblable à un évêque, qui demandait,
au nom ds von petit Séminaire, à ac-
copter un legs destinda la fondation de plu-
sjeurs honrses.

11 y a, chajue anuée, trente ou quarante
r-fus semblables. Li jurisprudencr du
cous-il d'Etat ne vatie pas, sar ce poiut:
tous les moyeus sont bons pour affatucr ies
œuvres,

Nou, #i nous étions gouvernés pir des
Soudanieus, ils n'auraient point eu l'idre
que vient d’avoir le conseil wunicipal de
Paris : l'idée de fuite afficher duaus toutes
les écoles laïques de Paris la declaration des
droits de l’homme ct du citoyen: C'est
clieux, inais logique : du moment que les
droits «de Dieu etaient sortis de l'école avrc
le vatéchisme, les droits de l'homme y de-
valeut entrer, 1Ôt où tard.

*
x“ «

Cependant, le mouvement catho'iqu>
dont je vous parlsis daus mx dernièro lettre,
Ur Cesse pas de ze propager. Les œuvres
svaffrent, munis ue meurent pas; l'Eglise
commcsuique à In charité qu'elle inspire,
quelque whose de sa Imac patie nee ef de
oa vitulite,

La Leflu : uuifestation de ors i: dastristy
fraug +, allant faire bénis parte Pape l'œt
Yre Lalsmsute de l'usine chrétienne, n'ai-
testest-vlie jris que l'œuvre des l'ercl- en-
tholiques dauvricts, éprouveu CL coniratise
dem Îte rnauitres, n'a rien perdu de wa goo
uéreuse iuitiative ?

Ils “out 13 bas 120 délégués, qui repré
seutent 8500 patrons et tune ponuluiien wu
viiète de près d’un riltion d'âuies. Parmi
t1x, 80 trouvent M, Chagot, dont le Loi
‘az devenu cé tbre À la zuito des troubles
d+ Monte-an-les Mines, MM. Harel
frères, M. Audré, wmuiire do Forges, 3M
Térou, G'at«ur à Liile.
Ua grand nowbre des usines représertées

dang ce péletivage sout fort importantes,
Voici quelques chiffres :

OUVRILLS

Forges eo f ud ri-s d- "Hore, pris

 

  
 

   

 

S: Chemeiul,...…00 0000000000. 0.850
Alamagay et Urio', À Saint Chr
MON... 1200 000010 00000000. 1,200

G'urieux et Cattæan, à Tonrenisz. Lov
Mines et carbons dis Houches-du

Rhône L..002 020000 0000000000 1,200
Houilières de Montrambur........ 23%
Micea de Blizy, à Monteeuu-les-
Mines... .s00 nsc 000 0su0000.  BT00

armel freres, au Valdes Bola... u50
Forges d« Drezitiy (Ardenosy G80
Forges d'Flearvitie (HenMorne), 600
Hoppennt, & Tiny.a PPPREPE sn
Duwiillsn! à Armer tiers... 1,600
Cnulliez es Delaoutze à Toureuivg. . 690
Careléres de Lafarge (Arde Lis), ... 1,000
À Mme et tils, imp à Tours ..... 1.000
Mauts fraruraux de Saulues...... 1100
Forges d- Champagne... . 1.809
Félix Fournier, à Mar-cille....... 1.200
Nicréte de Vezin Aulooy, a Mau.
Dev... 0 000 2. Lensssacss 198)

Tiberghien, i= 6 ot tissage à
Tourcoitg .... +... 1.300

Urine de Mout-clair.  Augets.c… 690
 

Total pour 25 étab, in lustriels.... 20.38)

Le pèlerinage des industriels catholiques
à Bozue, met en fureur la press: sadicale.
La Butaille pablie cuntre les pélerins des
articles qui ne sont aa’uve suite d'injares
et da'hiasphèones. C'est le gonre classique
es écrivaius de l'école,
Valés y vtait passé muisre,

vient de mourir,
I! avait, lui cused, comms Olivier Duin,

came taut d'autres, chroniué au Figaro.
Dans les Leaux jours il 5 gagna jusqu'a 30,-
609 francs. Sa phrase conpée, dure, qui
ressemblait a l’aboiement d'un chien tou.
jours furieux, sa haine de Ia société, do res
maltna, de toutes choses, sauf des violettes
auxquelles il parlountait d'être née+ amu-
seront d'abord. Au bout de quelque temps,
l'étounement aysut o:-aé, ennai vint anx
locteurs, qui trouvèrent que Valles eerivait
toujours avec la même goutte d'encre noîte,
1a Conmnue éclata: Vallts fut un de ses
chefs, Après l'amni-tie, il reprit sa tlume,
et rédigen Ze Cri du Peuple, La goutte
d'encre était daveuat roags, wais c'était
toujours la tsême.

Sex fauérailles ont éte l'occasion d'un
immense désorire. Trente mille hommes,
drapeaux déployée, ont suivi le char fa-
ubbre A travers Paris, Au citantière, il y
vail 160,050 hommes, Pas uu ageut de

police, jrs un détachement de troupe sur
tout la parcours, Les cris de: Vive la Cow.
mane ! Vive In Révolution sociale 1 n'ont
point auend d’arrestation. Les cons de
canne entre mauif-stants, les bouveniides,
les tnenaces, les appels à la guerre civile,
rien n’était défendu. Les intransigeants
s'en sout donné à cœor joie, ct, le lende-
ronin, Le Cri du Peuple pouvait s’écrier
triomaphalement:

sé C'était bin auo armée en marche que
uons avons vue lundi, et la preuve, c'est
qu’aucaue force organisée n’a sougé à lui
dispater le passage. Pendant quatre beu-
res, Paris à appartenu à la Révolatiou.”

Est-il possible, me direz-vous, que le
gouvernement abaudonna la rue à Ja ‘Jom-
une !

Quelle raison avait-il de consigner jes
ageuts daus leurs postes, et les soldats dans
leura carnes ?
Uus raison, i! n'en a pes toajonrs

une ; mais davs le ca, où prétend qu'il a
voulu cffrayes l-s vail bourgeois, à la veille
des élections, «t par la peur de la démag-
gie,les ramener à l’opportunisme, C'est une
représentation à bénéfices qu’il a donné : les
radicanx ont joué pour Tat.

Politique dangereuse s'il en fût, et la
République Françaire aura beau dite :

«Paris n l'habiturls de ces processions
laïques, dont le seul tort est d'encombrer
momentanément les rues et les bLoule-
vards ;"" quelques Jersonnes persisteront à
croire que les processions Tai (nes oat d'an’

Valles qui

tres torts que calui-lk, et qu’il est souve-
rainement bête de joner nvec uns torpille.
M. Prudtomime lui-même convisodrait

que ç+ peut la faire partir.

*
- XK

Triompler aux élections législatives ; tel
eat l'unique objectif de nos haom.nes d'Etat,
et l'on poutojonter, tel est le premic com.
-ronudement do lamorale laijue appliquée au
gouvernenuat des jeuples. Tout cs qui

rut eervir les candi-lsta oflicinis ent licite,
‘aut-il modifie la Toi éledlorala? Où Ja

wodifisra, Déjà on l'u'faié pour le Sénat:
du b'apprêle h'le ‘feitt"paur- la Chambre, Name, qui a,souleré,;paroi le jounosse,,

nomists français qui, voyaut les catholiques

probable. Les log 4 tusçittui ques appuieat
cette réforme. Te Moui- Maçnanique di.
sait réceinment : ‘*-Avec le acrutiu de liste,
l'infigeuce 6)ctorale d- la franc mégouue-
rie est conside‘able. C'est dans les loges

graudes ligaes du programme, ot yu'un
rewier tri de caudida*s peut-être fit. Les

permanence, ‘cest à elles qu'il appartient da
douner ou sutfrags universel l'impulsion, la
disciplive et organisation qui Joi sont in-
dispeusables pots faire sortir de l'utue une
chambre répablicain:, radicale, progressive
ct anti-cléricale, "

La question sera prochaiactent raolue,
La Chambre l'a inrcritr en tôte d- sou
ordre du jour, à la ouits de La discrission
aur les druits d” utréo dev céréules qui l’oc-
cup cu Cr moment.
Le Sénat a rétabli que!ques-uua us ec -

dits, supprimés par ls Chambre dans le
budget des cultes. Le gouverucwent s
secrétetent agli en ce sens sor les sénateurs
qui lai sont dévoués, atiu d'ebt:sir du Saint
Siège le nomination des car linanx i
et de tuasquer quelque peu + politique ter.
sécutrice, toujours cu vue d's élections.
Mais, helas, le programmes est Testé |
méme, et le Sonat n’est p s converti,

  

Leu vrairs conversions sont rares et
seront rares tant que dutera la Kipubligue |
le l=ndemain ds «a châte, 2 sera ditférent;
ou no ssura que (aire dss couvertis, J a uc
qrois pas mime b la conversion l’Andrieux.

il fiat pouraut que js Fous parle encore
de Ini: Toute: le presso est sa'sa en émoi
par les détméles de cet ex-franc-maçou uves
la Logs Parjuit Silence. :

La Loge l'a defiaitivement et à jstahs
classé du la frunc-magounerie. Andrieux
scat mmoqué do ces juges et du jusvent ; al
se déclare fort uise d'êtru hors, raconte
l'amusaute histoire du hmonadive Caseard
qui faisait ‘1x tète conpée'® duue les réccp-
tious mayonuiques, et promet d'écrire uno
‘histoire des religions luiques au XIX
pircle”,

La-dessas, les journaux partent cu cam.
Ppigue. Le Guudvisdouuela liste des prin.
cipoux franes-maçous du la Chambre, da
Souut, du Coa vit municipal ; :l indique ls
feituiseur dos iust nes Iuay.nniques.
D'uutres jou:uaux citent les nou des Lo-
ges de Frauce, das Figuro envoie uu re.
porier a di. Audrieux. 11 y a beaucoup le
fraucs-wirçous porni bose républicains, dit
l'euvové ; VOUs D'avez pas craiet de mécon-
teater voice parti 1 Al. Audrieux 50 leve ct
lui tuoutre cn paquet de l-ttres. La plo.
part féli-ituient l'ex-imacoû d'itre sorti de
lu Loge et d'avoir nillle cette 8 faniistrrie
per:istaute de la frauc waçoun crie”, Quel-
ques journaux républiciilrs font 1mé:u« chu-
rus: “La fessu-maçounene, dit lu Jaibcrté,
anid lo principal fuctear de Iv Resolution,
ei i} ue fant pas Aol ainer que l'Eglise l'a-
nathoematiee, Maid sa tâche est ach>vér,
elle n'a plas stato: d'être ” laa initin-
tics “aout des cuntelus pous ciaibles que
milicesetes

Premvise gad e2pen tant, Cutin a*cie a
iLeiatestableur al tn cOiS got. —que dout
01 a raison de 151, ot es jourtasx out bien
matdre howe wo gat, Mais 11 Le faut point
prendre le change, «° +2 ce que ia
Franc mov ounerie + d'ou ux tn Te fang
eux.

Ble eemaiora pe
qu'elle est eur ny
que son 100 cet flute Les cufints sens n°4
luisserout tromiper. Celi: qui n ete ‘le
principal fucteus ds 1: Rovointiou frau.
{aise”, D’A poiut relieve son ive, wile u's
poiut fait à l'Eglise tual is wai quieliea
levé.

Lo Pape le naît ruieux (pie personne et
Bote a dit; ot pert aes antedoaents de
caté.ns de NN. 53, deu Ce jus y IX porteut
publication du l'aucyciique Mumanun ye.
nas; un grand nu mire d'unstres font aiu-
S100 LUX axisséments des Utui sec
at prémutissent les filèly coutre
aciou.

  

  

  

mec faire eroice
disparaître, et
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Vous avez appris que le None à dans,

Mer di Kende, était A - retour à ron poste :
Coven nent a col© un oux bruits qui
couraieut de son romplaceimut 0s Lie
chain,
A peiuearrive, Mar 1 R nde bénjear,

dans la salle Du Trôss du la uoncmtaie,
trausforines eu ciixprile, tn inariuge pti -
vier, colut de Meile Ma kuy 0700 le prince.
Colonna,

Melle Mackay est lu fille de cs richi -
sistue atnéricuit dont le nou vois ost ages
CoLAU QU'à LOUS. Fa were balnle Paris al
puis plusieurs uunécs Sun iurtneuse fo -
tune et plusicurs traits, la prupart dling.
Re générositS «t quiques uns d'-xceutri-
cite, l'E ont Poilue ©é ébre. C'est MA-
Mackay, qui, si je ue me trouser, jets nu
fou, dens un mouvement d'inpatience, bon
portrait, print par Meissounicr, qu'elle ue
'FOUVAË®L as Oasez Tessemblant. Le peiutre
tueuaça d'un proçes : il eut l'esprit de us
rien foire. Mais l’aveuturs eut un im.
Intuse retentissement.
Je n'ai pi l= temps, ni le goût de vous

psstier des dentelies, des fliurs, des 43 tobes
da la princesses. Muis je ne veux pas ou.
blier de vous dire, «d'avant de quitter Pa-
ris, les jeunes époux out cnvoye 50,000 fr,
au Pape, £0,000 fr. sux pauvres ct 12,500
fr. aux Pères Passionnistes, C'est peu
être lu rançon du tableau,

CORRESPONDANCE
Montréal, 12 Mars 1885,

A M, le Prirecteur d- l'Etendard, Moatr. il

Mouieur Le Directeur,
Comme votre joureat toujours Lieu

informe, veuillez nous dire quels sont tous
ces français, établis ici, qui ont signé l'as
drmase de félécitations à M le Maire, en lui
promettant leur ronsours, Dites-nous donc
combien il y a d'électents parmi les quatre-
vingt et quelques noms qui figurent sur
l'adresse. Outre trois nous, ceux des MM.
Dr Picauit, Sehw.:b et Galitort qui ne sont
certainement que les promoteurs de l'adres-
v°, ROLY BA CONLSISONS Pas d'ultres Com
muerçants si es n'et qu'une dizaine de dar.
Keyrers, les antres sont peut-etre les clients
de cèv messionrs, Nous avons demandé à
ua Frauguis de nos counaissan:es, qui. est
établi ici depuis 20 ans, n'il connaisauit css
Français : il nous a répondu qu'il n'en
connaissait que quelques-tr. 4, tunis que, pour
sûr,ce uembre ne forme p.4 la majorité, car
ilya ici environ 490 Français, et entre
autres beaucoup sout bien utshuis et jouis-
sent d'uno Lboune réputation. [Nous ne
voyous pas les noms de ceuz-la.]

liasieurs des signataites, 65 prom-tiant
leurs concours à M. T2 maire ont l’espoir de
pouvoir compter sur le sien. Couums M lo
caaire veut tenir In villa très salaire, il va
lui falloir augnienter le nombre «des em.
ployés de in corporation, et c’ent tout natu.
rel yne les siguataites de l’altesss nieut
uue chance.

Nous voyous prrmi les rignatures le nom
de M À Doin. Nous ne croyons pas qua
ce monsieur (ait juimuis vu la France.
Dans tous les cas, 6'il l'a vue, il u°y est pre
ne, il est, comm: nous, caawlien-français
et voila tout,

21. lo rédnztour si vous voulez bien nous
renteiguer un pen sur-les uoros en question
vous ovligenz,

PLUSIEURS DE. VO3 ANONNES.

  

 

 

REPARATIONS

Les réparations et ngrandiss-ments quo
tous avous entrepris de fsiro à notre inazu-
sin sont à pou près terminés Nous avous
doublé les dimensions des salles de vente
de notre dauxikme étage, et nous avons
coustruit des appartements additionnels
pour nus tailleurs et nos molistes,

Les améliorations devenues uéceusaires, à
cauro de l’exteusion du motto commerce,
font de notre établissemunt le plus vaste
entrerôt ‘le nouveautés de li ville de Mont-
réal.
Nos pratiques pourrout,.à. l'avenir être

sasvios, avec plug de facilité, daus les dé-
Partament qui s6 {rouvent au deuxième
étage de notre magasin, ~

Durvis FaknEs,on 1 L'adoption duaémtix de Hate, proposée par
M.

“ . . a.

M. Constant {des décrets ; d'expulsion] est
ii

!
i

:
que peuvent Gue aces ct exésutées les -

1
oges sout dis couités dumocratiques cn

FOCIGLE des Artionne l'Anadions-Praue
LaIs de La cité de Moutrent

Les nr<csbres de cvtte société de bicufai-
sauce out tenus leur essemblée semi-on-
nuclle, jeudi, 1+ 5 wur4, à lear salle, No 275
rue S: Constant, pour reevoir les rapports
des dircetzare, du sre-trésorise et des cen-
teurs, conc-ruunt l'administration dus af.
faires à» lu @igicio pour Ins deroiera 6 mois,
siusi que pour l'élection d-s cing lirce-
teurs.

Les directeurs sortiut da charge étuieut
M31. La Archambault, F Hartubise, N Jos

. Cbté, Jes Lamareh. «1 LL Demers,
Les 1ues-leurs dont les nous suivent ont

ôte élus : MM, Le Artois cucbanlt, F. Hartu-
bise, N Jos Côté, Jus Lawarche t PL
Norwauda,

Le bureau de direction de cette roiétd
se comiwne do MM. Ls Archunbau's, presi.

à dent; N Jus Côté ler vice-préaident ; Jos
Lawmurche 2nd vic--prés:dent ; Frs Harta.
bise neotréeuiiers E (Grondis, ler com.-
ontonniteur, G Barbeau, 2ud com -ordon-
satenr ; J 8 Lovnctatar 1, Latontague,
J \ Braultet PL Noum-nda ; direcieurs

| Les censsurs sont MM. J It Savigoas, A I
Lapierre et J bi ifebert.

Les medreing sont les Dr EP’ La-ha-
te lle, à Dagenaiset À G -cmain,

Procureur J J Is-auchwup, avocat,
Oa vota des remerciements aux directeurs

aurtant de charge, niusi qu'aux journaux
le Monde, l'Etcndur let la Presse, pour
aver bien vontu pulrier le co:mpte-reactn de
leurs detutère «ctoblee générale,

  

 

 

 

COFONS D'ILGCIIELaGA

Chaque fausille, h'e-tte saisou de l'aunte,
fait géueralement tin: provision d'une où
plusieurs pièces de osent,

Nous infurous ues pratiques et 1- pn-
Llic que les circoustances exceptionnelles
sous lraquelles nous nous sommes procurd
nos cotana d'Hecheluga vous permettent de
les vendre à un cout par verge de moins
que les prix da gros,

Que les fatuilles qui ont Lesoits cle cotons
n'oublieut pas que nous l-s veudous un
cent par verge moins cher que frs nd.
chauds en gros, ot conséqueminent deux à
trois cents de moins que les déiuilleurs,

Dervis Funnies,

Coin des rues Ste Catherine
. et St. Ant

 

 

DEUFS
BEURRE
i7 CTS.

Œufs frais garantis à 17 cents In douz sine.
Hou RB sur 42: he 3 17 at Dreents tn livre.

rc À prtisser'o de 10 A 15 cents,
beurre do

J. BB. RICE.me

15% 2 fiô rue Lagauciet:ère,

fuetar-als aa Marché St Antoina, rue L-
mnt a0
AVIS—RélGetisa 1e deux cents par livre.

Miatincte Queits audeurre Girantie..
tn-jno
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ZV ane de anrcds
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L'eENt- CNT CUPHICILES
Du iTONPLÈTES,

are “2e,
a<CHFEON,
CEsTES,
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“vu 1230 <-1f3

AVIS SPECIAL
dus Membres du Cleryé ct Commu-

nantés Religicases

bar f'ubiiée en Géudral
 

d'ailhonreur ‘e vosri
noe apple] litho) LR LARTS
TING,RUGS en Trpestry ot aVelour,
Corniche & Rifeanx, Worms es Set et 2

Ja verge, Certonno Itecor.th'a pour 1. * >ux.
Toa prix dynos Fazis cons de Jos a §1 40,
Taple de Bruxcites, promnidre te, Pr.

larts anglais, cnaadiens et É10844
Étoiles pour 1» Clergé et les C,

Vclicienres une apéciaht4,
Je tiens aussi un aisertiment compet

se Marchandises Sèches pour les faces
Nous falcons nos inwvo. tutions dircciam. n:
ds meilleures maison, Huropéennse, Zm‘ri-
cuines et Canadiennes.
nant pas da foyer A payers je puis ve stre

à meilieu- marché qu'’nilleur .
Jin Tailisar et une Molits do ber:coup

d'exvérirnes sont nttachés À mon ctabli<<e-
west, à l'Enseigne des Gros Scisnen x

C. FILIATRAULT
285 RUS ST-LAURENT

Entre les rusr S:c-Cathorine ct Mignenne
12 1car--0n
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VENTE PARAUTORITEDE JUSTICE
Le TRESTI: MARKS caurant, À DIX hauresBvant-miti, reront vendus À l'enshère, on

yortu d’une autorisation donnée on luatica nubureau do Louls 561nrd. Notaire, au No 15°0rue Notre-Dams, on LAURE de Montréal, tes
lmneoubler oi-aprèe désicoés et les part: debanque el-après mentionnése, le tout dapon-dant do In continuation de cammunact” deBiensaul 2 exité Rie, Adotpho À :latrer,

chan
1

fe zaeublo:, «la Ia Cit M >
ot 804 enfants, savoir: (26 de Mantrtal,
lo Un tet de terra connu sous le nu

vinat-nogf (No 29) de 1x sab-divisi- n di Tee
terre connu et nésigué *our le noméro huitOsAS quarunto-nouf (No 810) d'après tes plän54rre ds FonàMotel por leq a-tioe St,

97, 07 la Lith 16 MuntiGal, uv 4
ct lépsudancrs y Grig£os. Évis avec tani on

20 Un lot de terre coanu ot désizné zous le
numérr quatre Cnt trente-yuntes (No 43)d'aprè- les plan ot lirro da renvoi «ficiels pourle quartior St. Jacyzov, an la Cisé da Mon-tréal, avec maison ot dépondansos y Crigésa.
3» Viogt paris ou ratinos ‘ans

l
e

fends cnital do La B , ®Vianals anquo d'IInchaings, si ta Cité de

 

L'Octroi de Torres
DU CHENMIX DE FER DU

Pacifique Canadien
Conninte eu ce qu'il sn de smavilteux
mn Ferrers NN B10 ot aturage qu
unioet des Territoires

du Nord-Ounent.
 

Leg terear ront A bien bon marchéché er
faible distance du chemin de fe, et LÀune
stercmtent promre à l'Éloy ge des nuimues at àl'exsloitati.n dus produire des Laitecres,
Avec ou nut condition de voleurs,

As,chale lo l’aohateur. Les rix ac
81.5) l'asro on mo:tart, avy «hi & ti decUItLro=- LAKE CAILUTS ON LUX CON TE) He Lei vaax colons, À deu prix bienJ ba urlsAprorty des Aroenteurs or fuse uCounsuie. ; vecteurs da la

ant uta v.nre eet faite avec cunaition àculture, IEDsdodels un tiédr
br achiit ca aiîto en ralecy .

d'âorcs de toire culsirees, da n'aubre

Conditions de priemrent
Liss puiemcLts peuvert être tuits cn enti

lor« do d'uchat où 6° 9 pni-amCNtS n° uenaan
inté:ér. 1953 Lay d'octroi de terre, Peon
être achotés à ia Usnue de Moniré
censdoresr K30035 ct arrout necezté
mens dy tare, Lvee une prime
coat en plus 1a le sr vateus, plus
wars.
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res, Livres, Garde -
ue du Hausrisné e:

a viet, Cori lenices
Larres, Wisuis- ge, Aqui on dev a etadsesarr
quant anx ryis, cid tions de vente, ei fos.
cription dus tara.

Pur ordre du Barra,

CHARL'S DRINKWATER,

“mire 853m Sesréiaire.

  
    

 

CHEMIN LE FER pt

Grand Tronc
Der goimissiot.» seror t reç 1-2 po .rl'appr

visiennergent du Charbon bu Grand 4 ne
paur 1855, à être livré v.te me uit :
A Montrésl, parcs: ; 03 5ar coute nid" fer

à 1x Contudière. GUAM tune +. ‘
Lechurroyage decià ste fustis dans da cu

wis iude coin déai. 4,0 dap Lave
‘es c:5 la neste de ue duvtn étre
ncceptée. “

À tu Ctar dièr :,Quéliee.
A erties, Maine

 

 

 

  

  

So LengLore  
Peur lasse decile we enor 3 12, M(Tag-

gr, age tide swab ib os da chevdn ce f
ngGrant Trone, Montréal ler

pe scuumisrhore nT pestle x par le -cucsi-end | “unit le
;

AE MARS, 8a,
J 10 ded POUL 1.08 1€ SPD .CCHeAÏTE-
«nt Leceptée, ces tn

o JOSEP VICKSON,
Giérient itn
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Lettres et Chiffres.
Ludults Ce Vucilage de Wilron rour

marquer ics

CARTES DE MONTRE,
CADRES DECILASSI>

E: aNNONCES.

Mary ez veus muêntes ver Daises, tablettes,
tiroirs, luustes La Inttros, Cie

 

Quelqoe crore de nonvenn.

ENVOYES DEMANDER wee Cirealiire,

MORTON, PHILLIPS & BULMER
Lihraires, tabicunta dr Livrae blancs

ce Lis neurs

Vo. 1333 rae

6 fev us

LinimentEuropeen

“ M.Chs Harris
31 OMRRU - ANTSPEN ES

NoireeDnsmee  Mentrin!

 

FOUR LES MAJADAXS + «

Cras Iagris, Bes

7

  ; sontresl, 22} nvicr 1°80.

0. FOUSLNÉ, Cortifie aca’s a upete yé le
Liniment Euroséeu da Cn- Har:t- v * les
cre-urne” de Lis chevir.x, fesiit.s à nt Été
zu(ries cn veu dutomps. Je l'ai ous i einslod
pour lesenfiurn: et blessure set ne peut fn re
witremsn. ques de le rorommat 2er bautouent.

Rw it-la HOSEDI BE: “CE AME

Cadres, Co:niches, Raulzaux a Ridecur
Prtite Cadres sonr Porteusts

Cnadses Bdtorés 2 pies 3 seal

 
  

 

  

Ane, thujsars on wmi-in, un Grad Choix de

Gravurre stipe A clor,

Phutueira vires, ( hvotms

Spicinlitd de aed 4 de oir usies € bisage
tar faites Aoediad: tote © durs vi de
sutes test {fmes, pLoto,r plis ob un rill
fournis ur deusnile,

A. SIMARD,
MAGAS NET SULEAURX :

1602 RUE NOTRE - DAHTE,

Atelier: No. 1-3 tuo iE: 0 se.

bw connorea treuve:n À 10 ,n mavusin on
arsortiuent C108 culipiel Le auc tures da tou
108 soTIAS pout cadret. arg
tetri

AVES ™RIO2E2G
Ent jae les préasntes donné que Die Csthe
riuc oltray ot MM, Ludger rloeria .iéinin
Josey lt Arthur Plersic Bolair, Josoph Syn

ovels  Bélair Téiernhore Plessis Kétaire
s'atdrestotont à la
vince do Québec, à au prochains boseion,
vou obtenir g'r’uno loi rot gnésée rére-
quant la anb-fitution eréto nr In dits
Gatherine Poitras, par acto de donation a
devant Mtre Jusin, 50 aire, le 1s aout, à
var lequelles dite mesricurs Bénie sont grerél
do substitution, on favour do lours ealattse,

THOMAS FORTIN,
Procurcar des hequérins

Montréal, 17 Côvrier 1885, 1m-2"

AVIS
Est donné qu’il cesa fuit application à In Lé-
kislature de la nro.inee do Québse, à sa pro
shains socsius. none uv bill 1ornett.ot de
voudre ue pranriété sitaéo dans la Jacobs
dn Btn. tiorovidve, durle comté do Jueaue
artior, ot por ane 1a XN, 145 wes plan et hinge
0 renvol {ulin oar los fins d'enregist-cmest

dans In dito pnrolssn, Ia dito propriété cable
titués en favour dox e:fants de l'ancrdje Ho-
dulphe Barbeau par lo Testament de Frangeld
Larbeau, décédé on mare 1845. Le dit teatd-
went a (t> reçu devast lo notaire J. Fili+

No

 

Légistatuzo do ls Pour les y . : Nsousue Jos oonlitions #’niroscer au Notaire

pau IOUS BRDARD, Notaire,
No16) run Notre-Dame, Montréal,

teault, .
CHAUNON & CORRIVEAL,

Avo:ats'du KozuCrant.
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Spiespaiement

PUAMBRRDESCOMMON.
- ‘Ottavre,13. -

‘Orateur d son 83 lus. .,
Mn“CAËLUNait unFroiet de,

loi, concernantlo chétain dg for; du,Wes}.
Ontario et Pacific.

ce MeLELAN ruvient sur Jo débat d'hie
sp du inidjer, ‘#daws lequel, Ehon.
Mates pour Yok ¢M. Mackenain 't. at
d'hon Membre pour Grey « Ml Lanierkin
l'ontcontredit l'orsqu’il affirain que ls ligue

de chieriin’ de Cr entre Emervoa et Wiuoi-,
peg lait jad ouvir at trific ên 1B78.:
Il a depuis fuit deu recherches dans les stn-7
tistiqubs des chemins defer et il est malo:
tenantCNZE dirs. J te ot
M. MACKENZIE, soujient de sop cl

que'laHighé était Affe the 2020sh

rrgreem ef
Troisième dession

EDITS, en régrns dos
Jo budjdt dit guéles Dod fe pedyar.
lemen nv; aiGis ‘bien avoir
LTEFddinions de Jeürs élrè-”
teurs en entrudaut Les disconrs de cer mes.
siéurs dy l'oppocil? \ot op n'avait qu'k lire
les ergauesAuf, fporieas oy pics ura

r.crojre Quo J; sudapçe,l'intégrité,
a vérité oeSe indies,ios eux
L'hou, sit R CARTWRIGHTa douné,

hier soir, uns preuve dé sôd raprit db parti,
11 Git que ley provinces demandent àgrauds
cris J'anuçajun, vous uo soutues pas feats
à le crofre. Hiya aucun Jouel qui
parle en fevrardy l’unpexiou,1) n'y à eu
aucune assemblé qui puisse donnes àJeu
ser que le peuple était enclin de ce 1014.

Une auiza de 06 sspertions de Sir R
Castwright est qu'il y 8 en ce inowent
moins d'union perule Joue uwilys
donze ang. Cominent est-ca que cela pour.
Tait se faire qu'il n'y ait pas plobd'union
enfrels progipogs et le peuplé, puisque
depuis douze aus, ao baof8 gleits
de cenpolidution. de l’anion, et malgré ce
quo os "wx,dire Mop,4%miniatss des
fiuunces, il est convalucu que population:
augipante au tien de inion.de

‘hon wewbre dv I'opposition se plaiut.
decuque, le gouveroemeuxfait dû Hci
Canadien un monopoly, pit on appels un
mouopufe‘au chemin de fer- qui fasorise
autant que pussible les colous, ies encou-
tego dous leujp différentes poursuites com-
mercinles, leur Îivre lvs objèts manufacturés
à la n.oitid&-du prix d'il y à 2:0u 3 ans, et
ouvre au commerce ces. mines de charbon,
qui sont une source de richesses ‘pour le.
pays. ( Esoutz ! Ecoutez |), - : :

Ensuite, l'hon isewbre de l'oppoition
vient nous dire. que nos G'dernières auniôes
de gouvernement ccûitent plus au pays que
Quatre ans de guerre civile aux Etats Ua,
le coût ds ©. 1te guerre a été de 5,704 wil-
lions, à puütt la geunde perte de vie, qui so
montent à Une sumwe bien plus fore, ot
pourtant un :hon :membra de. l'opposition
est venu dire que'six années de gouvernu-
ment out cuté 10,000 ruillions au pays,

Vols sont len aseertious faites pur les
hommes qui te proclèment les plus digues
da Ia confiauce du pays.

Ladéputé ASNotihfoik 9 vivemvnt atta-

qué le gouverneuent parcèqu'il n'a pos
rénesi à équilibrer le commerce.
Un peu plus luiu il dita our rendre

un Je re les imporistious fhivent
ect7Preos‘et que l’éxoédent-
des exportations marquent le wiontant de
la detre publique.
Le meibre pour,Northfoik situne ¥

comparaison entreles Esats-Unis en 1
avec le Canada aujourd'hui ; id devraitde
suite ‘se Fporter su tempe des Jue-gt an,
gouveruewent écouomique des Uermains .tel
quedécrit par-Tacite,<i… re oo
 Aüttne comparaisonsutie ue peat Être.

faite eutre Jopuys il y à dix aus et le pays
aujourd'hmi, car le développement e été

brop-comidérable. que là diestioù à
Le tion prête ue la questiondo

1s proveetion ol, vieil ceci est vrai. <:
Et le protection, fait de tels progres en

Anglefirio” Que les Tuewbres du Cobden
lab; ‘Wutier” de ounvestirle wonder, sont
presque conveitis eux mêmes, .

Dans votre pays un syatbluw. day protec.
tion modéré est'indisponsables taut que les
États-Unis alopteront une politique protec-
tion. RE

L'hou député pour Huron, n cherché à
démoutrer que lepays us postaut
des effets dn Ia protection que de V'extravas
gauvé du gouversement, et le membre pony
Kothwell Uit qui le pi
souteny weg toril'du:17 6; pour cent était
auflissüt... = ‘van LS" + ‘wad mess

Yat-il possible que ceci soi: lo commen.
cemtent de la teutative pour échapper à la
difficuité financière dans laquelle l'opposi-
tion est tombée in 3temps porr les pro.
chaines elections. [Applandissements.

VASralsou® fiels4Brel dopne
comaic causant tue graude dissatisfaction,
c'estla Lo)  grpude dette, et, des impôts

p loves, . IR
.Aprésavolt fait, des cargparalisn ayge les.

États-Unis, l’hon membre prouve quenous
payons bien moius par tête que Los Voisius,

11 termine en disaut que depuis la Confé-
dération, lex provinces n’ont fait. quepros
pérer, tout n été pourle miéux, stelles o.t
devaut een un grand et g'orieux avonir.
Applandissementw.] cn, CT TV Le
; Ir prga fo1ot coueerbaithe

osifs au Canadaeat sla. pour la premidro
Eu ‘Il ventLauit.à

Six heures sonnant, l'oratour quitte sou
niège- =.

“PañlémertEdeäl
ciaqasbme:Fériemeni-dhnirième

nension

 

ASSEMBLEE LEGISLATIVE
Ce CITT 1 el igre
CETSESE Glebe18, f

L'Orateur prend sou xègeà 8 hrs.
Un mexmmngo du Livjhfmiaÿt-Gouverneur

est 10, remerciant le Chambre de l'adresse
ale présentée en use au discours daJoyalemréarniéeon PRR
Un message du Conseil est À, nomwant

un comité de trois membres pour sa joindre,
au comité de Ia Chambre, pour Ia’ codifics-

“A TAVCHER, DE STAMAPRIGEJ€ a > ), > e-

mie ai cat Mutention du gouverne-
ment de faire faire sur les cartes dos dis-
tricts, les destriplions de propriétés à
Ton trouve ur, ihcartes de townships.

L'hon , vi x à que. chose
est'itnpossiblè: * ' 5 répondqe -Ze
M MoSHANE présente une requêts de

34 part de In com ; Le
torin, de Monéréal, demaudant Ia permis-
sion d'augmenter son capital. …
-- L'Hou M: TAILLON demande par mo-
tion, la permission de présenter une, dol,
concernant les districts électoraux de Mont-
Téal et de Montreal Ouest, afiu de les ren-
dre plus couforises aux- divisions adoptés |
par le Parlement Fédéral.
M. MOSHANEdit qu'il a demandé ce

changement à l'Hon Monsieur et désire sa-
voir‘ si les électeurs des deux divisions ont
demandé le chan went. a
“L‘Hon M. TAÏLLON.dit. que Les dirid

sions électarates de Montréal sont très irré-
fères et inégales, sou! butost de les
liser, permission lui est acsordée de pré-

aenter le bill.
M. FICARD demande un ét:t des dé-
:usw des enqubtes, Mereler:Mousseaueo

idreel-Mercier. 1 croit què celleb'dg 3
dérnière sout.très élovées, par conséquent il
espire quéle gouvernement n'accordefa plus
d'enquête.

L'hou M. ROBERTSON réprad «que, la
chose sera donpéé’én blot uated,vs
a,bon M:MERCIESdemande un état

ce à payé Us personne sur:
1a commission, Le procureurgénéral ré-
pond qu’il dounera les détails demandée.

   

Hilibéral n’a jainais: ;

des patipeurs, Vic- |j

des pétitions, des instructions aux officiers
dans Jrors poursuites contre œux qui ven.

SORE
LA motion déchu onne unelongue discus-"

Wi9De..11 15 « Tuell Feet ‘

ieSBr oo qu's dit Thon M, Faille:
Ho uneoccasion, «que Jonpoursulvait
pour d'avoir“pas ‘de Hoeuoe” cedx "gui!Yen-
daient des liqueurs lo dimanche, parce que
l’ou ne pour t pes les poursuivre pour une

“T1300 Fase do: Ques da 1879. et l'acte= 11). Vmote do. ( ef Pacts
contaganic de>1883, pourdu
montytr. que l'on pent puonitivre pour
vente ca i wurelo ‘dimanche, les deux
actes y t droit, où peut même les
fonttre à une gross amaude. .
1 dit que Jp guyssruaupt u's quoune

raison pour dabeuter des actions pourdes
rises ri ts”; logouveruement:local cat
Toauth, Sica que lo 31 de jan-
vier 1888, ilsay u ordre A ses olliciers, do
ne pus COUT! ad ceux qui vendentiilé-
Rplemert des liqueurs, disant que l'acte

Up IPR VIBEsdpQupbee, PE
24 hiteliers privat dualicences du‘gous’

wernemeut fedéral, et la circulaire du gou-
verneumentsie, Quebes ue fut retirée qu'en
mars 1884. Co
L'Hou M. TAILLON dit qu’un proprié”

taire de buvetteprénant ubelit¥ieg thasIn
loi fédétuleup peut être poursuivi aôus Ja
igi locale pour Ju veute de boissons le di-
munçhe. 1111 AREA

Len ofliciers locanxsent reçu l'ordre Je
poursuivre et les viliciers fédéraux celui de
mettre en foice l'acte Fédéral. Le gouver-
nement doit émpécher la vénie de bolgsons
16 diwauche.ctprotéges ceux qui ont” pris
des licenséé ‘provinciales et ne penvent
vpaidre le dimuuche.

: Us poursuisent pi. veudent Ia:
thé e dituau tonneai arte
pas de licences parcequec'est lo seul moyen
& leux disposition. La loi est destinée a
Ceux qui.nerespectent ni Ja loi locale ni la
fédérale, (Ecoutez, écouvez ]

L'hon. ROBERTSON dit queé‘Quel.
qu’au se croit Lraitd icjustement il n’a qu’à
en appeler. Jl croit que le conseil privé
lonnera raison à la loi

@hel floA ld question. ¥*
M, WATIS:dif que d'après ce reisonue-:

mént'l'hotelter peut-êtrepotirsairi,pour la
vente de boiusouss tous les jours de In "sd.
majue. “1termine le’ débat.

AM. McBHANE espbre que l'hon. Mf,
Lynch propescya ,- Jajunrnement de lu
Ghawbre en l'honneur de Ia St. Patrice.
[Ecoutez 1 Ecoutez !| ©

“ L'hon, M. L'YNCH, secoudé par l’hon.
Mercier, projo-el'ajouruement.

L'hon, M. TAILLON dit que la Cham.
‘bre w'ajournera * lundi jusqu’à mercredi,

huis que quelques affaires de routine se-
Tont néanmoins prises en considération,
ward . mecs 1 A PECP

Gt MeSH,ANE donue son approba-

! La Chambre s'ajourne à 7 hrs.

CEE MECRÔLOGIE
: Nous avons la donlenr d'enrégietrer le
mort de madame Octave Gusseliu, née Cé-
aarie Guertin, à l'âge de 47 aus. Madatue
Gosselin est morte à Contrecœur lu ler
Drare, el. .
* “ère d'êné nombreunefar, elle n'%.:
tait pas éeulement chargée dû soin de mes
enfants, elle pourvoyait elle-môme à leur
subsistance. : ;
_Douée de toutes les qualités du cœuret

aq l'edptit, d'une pléfé et d'ou covrage iné-
pufsébleselletne connus jamais d'ubatucles
eusurtuontables devant ce grand ruot ** De-
oir, © Ell emseigna comme institutrice

Aves anôcès,- durgnt Jor ;.6t sew nuits: ,
fehateaporé  l’entrétlen de sa famil-
e, Semptantplus sur sou COUTSES (Ue sur

[furces, ellsyo ve réservait que quelques

Ibiddetvepda;t 11TH FLA AY
* Cette pieuxe chrétitune sut si bien for-
er le cœur etl'exprit des enfants dout aile
FatShires qu’il était: fecile de distinguer
2-5'éléveb des autres,par I ur piéte et iecr
bonne tenue.
y Madame Gosselin épuisa sa santé déjà si
Cumprotsise, auprès de nou fils, atteiut
d'une malodin contagieuse ; après cing se-
ni ur do vuilles etde fatigues, elle fut at-
iYNecBideda “tole turrible miladie,
fui avalt épargué son fils, et auccomba vice
tuma dy son devouement stern].

Eile laisse nue vombreuse famille. Trois
de seu filles aout religieuses, l’une au Boa.
Pasteur, et les deux autres an couveut de

Jésus-Marie (Hochelaga), la quatrième doit
Yreudre lo ant habit prochainement.
bh heme 2 TOUT accus Sd aes

CONBOLEANCER
A une réunion d'amis qui eut Heu chez

M. Fis Robert, A 8
l'issue des funéraitiis do fen Michel Vin.
cent Benoît, fils d- M, P B Ben f, MP,
coitñpdéédes messicarssuivants : . en.
P E Hurteau, régistrateur du comté ; Jos

l'aré, muiro dela qatoisse de St Hubert,
Brôno. Normaudin, waire de la ville de
(Longueuil, Jhlien Broase:v, file, officier de
douane, Frs David, JP, Ant Rocheleau,JP.
major Frs Cheron, Méd Emard, De Gi.
itountd, de Longueuil, Alf Willinmas, Alexis
Tremblay, H Meroills, Ant Sicotte, I Bou.
ithiller,W Tremblay, Aut Tremblay, Lonts
Mercille fils, Panl E Lalumière, Is Hroe-
stan, Ephrem Gérmain, “D Hebert, Napo-
jléouLeslières, Louis Churon, Où Deslières,
jLaurent Auhim,Frä Robéyr,FriCharon file,
fet P Mlnoehl, © oe

Proposé ‘par’ P E Harteau, seconds jar
[A Willis : ;

lounté deChamibly, nu Fédéral, ont appais”
javec-les plus vifs regrets Ia woitade sont
Bla chéri. es
{ +. Que uve plus sincères .condaléanous wid
‘présentées à Met Mme ‘Brauiit aise
qu'aux autres, meusbres de su famille éplo-

8. OU

=i ;
| Pro per Ml. Ls Brosseau, seconçé par
M. EP : °

Qu’ane copie des présentes soit adraseo à
M, P B Benoît.

     

 

wr M. D Bouthiller : Te
i 'Qu'une ‘copie de ses résoiutions soient
s<avoyés aux journaux do Moutréal, avec
prière de publication. '

* St Hubert, 11 mara 1883,

| Eucourageons nes Fadnstrien

+ * Loraque noua achetons, donnonstoujours
ila préférence aux articles imunufacturés
dans le pays. Nous apprenons avec plaisir
(Qu'un vouveau coton est manufacturé ex-
:preasément pour le. Grand Syndicat de Is
Puissauce. Ce coton a ung verge de large,
jet est d'une qualité extra et d’un fui riva-
lisant aveo co que uous avons eu de mienx
usqu’h sujourd'hui ; quoique étant d'une

‘tell supériorité, #1 ne se vend que 5 cts Ja:
verge. 11 eat exposé en co moment dans les
grande vitraux des magasins du Syndicat
{de Ia Paissance, 647 rue Ste Catherine,
Paie: 8 .

 

! ‘DETAIL AUX PRIX DV GRQI
.Pour pouvoir détailler les inarchandises

sèches aux mêmes prix quo les importateurs
les veudent aux marchands-détaillours, il
faut au ruoins avoir les thômes avautages
pour acheter que lee marchands'en gros

: > Or, nous alfirmons qua nous avons sar
eux tne supériorité incontestable: D'a-
bord;toutes: nbs warchandises pont ache.
tées on Farepe par notre ‘associé ‘en per.
sonne, fsns le concours d'agents ni de
commissionnulres. ‘Noë ‘’twetds ‘caric-
Sos ont’ vendus ‘où prix de Ta

‘toutes nus étoiles, noiree nous sont en-
voyées eu cénaguation par deux grandis
fabriques européennes, cea nous permet|
de les vendre 20 pour cent demojos que
les marchands en gros ; et flualerent; nous
dounonsun soin tout particulier à l'acqui-
alton d&i stocksdé banqueroite, ‘que:uch,
pouvons, toujours, détailler 4 50s dans Iaaa ove OM

  

.dp.gouvernement.fédéral aveitagnulé celui
MELYSTEF,diegil la3 topipek1 5, 1 abeal avalt anould celui
‘ t ne'à A ’
“ep ‘en réfamaot16dibatoletrdl

ils n'avéieut |.

provinciale et imet- |égilses.

-| ordres Out été tranemis aux amensux de

Hubert, vikreredi, à bh

, jiQanthier, Mount, Tausey, Perreault.

Que les'araix' dävoués du digré depatédu |’

“Proposé pi. M. B Normantin, secondé |.

ve: nos marchaïdisos de deuil et'| 950

Dépeches de Nuit
 

7 CANADA
Témpérature _

Prodbalilités- pour,les ‘prochaines ‘viñgt-quit Bours, von Brosh ngt:

Toronto, 14. 1 bua. man. à + 25 oy
Vallée du Saint-Laurent. Coe
Vents modérés à frais. Beau temps.

accompagné de quelques ‘châtes de’ -heige,
Température plus élorés demain:

Voyageurs camsdious. PS
Ottawa 18--Lord Melguud n° ryçu au:
Lo In dépêche suivante des autorités
ea Angleterre, su sujet desYoyageurscans
dieus qui sont restésep Péypjo:7

[PU

0,
eo:

*./Tyus les voysgeurs ont laissé,
es tonte pour leCe et:le Conia. Kot

. Lu LuNip

Faillites
+" New-York, 14—1{ y a 62:23Killitde
aux Eats Uuif,dupconts de la semaine

Paris, 14—Ballerich a été acquitté de
l'accusation d'avoir voulu tuer l'éditeur du
Cri du Peuple. SONT

ANGLEÈTERKRE-
Es l'houneur deGordon

: Londres”13—Un service commémoratif,
en f'hobueur do général Gonloh "aen lieu
aujourd'hui, St Paut's Westminster Ab.
boy et dans plusicars autres cathédralés.
Une fôste Atomense remplissait tontes ces
à

L'évêque de Chicester, daus le
son sermon à dit:

« Est-ce que la mert du général Gordon
n'est pas une honte pour l’Angloterre !
L'bumilistiou nese mdle-t-elle pas à notre.
chagrin ? © ‘, 2°
“Les nations qui euvient notre gran-

deur so réjoulment de l'iuhalilité de l'Au-
Bleterre à protéger son fidèle serviteur.

* Les mépeis et les reproches ne nous
sont épargnés. ‘

«* l'ouvous-neus préteudre qu'ils ne sont
Pas mérités }

«# La couscienes de la nation répond, que
Nous ue sommes pas sans tacLe.””

Préparatifs de cuerre

Losdren-l4—Ledépartement dela guerre
fuit des préparatifs ay cas où des troubles
éclétéraicnt au sujet de l'Afghanistan. Des

cours de|

Bombayet du Buugal de préparer toutes
sortes de munitions. ‘

Les détails pour lo complément
corps d'aruées sont arrangés. Chaque corpe
sera CO, de 1,500 officiers, de 35,60U
hommes et'de11,800 chevaux. ‘L’Auirauté
ent à faire dés préparatifs pour équiper une
flotte de transports. CoE

de deux.

 

GUERRE DU SUUPAN

Suakim, 14—Osman Digma eat à con.
centrer des troupes eu tuasse à Tamanich,
sfin de s’oppoyer à la marche du général
Graham sur Berber. Des milliers d’Arades
pien armés se rasséimblent aliu de voler au:
ecours d'Osman Digas. :
 

  

Affaires manicipales

-comitéd’éclnlinge

Le comité d'éclairage s’est réuni hier
sprès-midi sous la présidence de l'échevin
JO Wiluon, ”

Etaieut préseuts les échevius Fairbsin,
Rainville, Dabue, «t Tréfontaine.

Le secrétaire soumet au comité un compte
fle la compoguie du gaz s'élevant & un mos.

ant de §205.36 pour réparationsde lampes
et de reverLèfes, ’ CL .-

Le comitéfat d'opinion gue ce compte
était “trop élevé, er cependant apré une
longue discussion le comité décide «lepayer
ce moutant. Cl
Le président reçoit alors ust gption.

d'avoir ave entrevuo nvec la compegaie et
lo fixer un tooutaut en considéralion du-
quel elle n'engugerait à faire toutés les
épatations uéceshaires duraut l'aunée.

1 futaaesi décidé de faire enlever les lu-
aux «01 se trouvent placés à In pprte de la

Tésidente de l'ex-runire Neandry, ‘es de log
faire transporter cu face de la demeure du
Tisire Beaugrand. '
On dizeuta ensuite la question du crédit

subuel qui devra être accordé cetto uunée
an département de l'éclairage.

Le crédit, 'an dernier, était de $60,665,
mette anuée, il sera porté à $64,665 vu qu’il
est népensaire de faire poser 200 lawpes
‘wonvélles deus les mes Dorchester, Placo
"Armes, Ste Catherine,canél'apluenyet
pur la rue Désiré. LT LT

1

Comité da fra

Ce couité s'est teuni hier apres-midi
sous la présideuce de BL l'échevin Ilood.

Etaient présenta : les échevins Grenier,

M. Péchovin Hood dodua cemnunica.
jion au omnité d'une lettro privée, qui fui
a été envoséo par l'* Under writèrs As-
wurancn” portant ).liinte contre la man.
(Yaisé orgauitation des pommviers lors du
(dernier incendie nu Perry Hail.

L'échevin Hou! aunonga au cotnité que
Quba ia 1epoise Qu'il Va adr-aser à la com-
agnie, 11 leur fern remarquer que la bâtisse

‘était construite dans un très tunarais état
et que c’est à ce misérable état de choses
ue l'on doit uniquement attribuer e tte
wanyaise organisation.

(doit être préseutée au conseil,à #4 proclisie
‘séaude, afin d'exiger un examen de la past
dea personnes 4:11 venient être nimmèes ine
'Géni-urs des engins à vapeur.
i Poufsubirun exsmen, toute pericone
devia foyer §3 pour re procader an certifie
eat d'examen de première clases,” §2 ‘pour
nn examed de seconde classe, §1<pour un
examen de troisième classe et 50 cents pour:
‘un examen de quatrième clame, |; ="

Puis on décide de présenter au conseil la
liste des salaires des employés du départe-
ment du fou, pour l’année 1885,
Puis on ayito lu question du crédit ;l'an
dernier le crédit était «de $54,700, cette
anuée lo ‘crédit s’élèvors à $54,500.s
Le comité n'ajourne.

 

Lt... ;
Les copséquences d'au malentendu

Une de nos principales maisons de Com-
merco ayant par suite d’un malentendu,
importé une trop grande quantité de mar-
chandises do pfintompe, telles que dep,
merge, tweed, étoile à manteau pour ‘danes
et pour pardessus de printempe, tapis ta-
potty, prelarts, cretonnes, ete, cle, s'est vu
orcée de vendre ot aurctoit d'importation à
une perte considéralile afin d'en assurer
Y ement complet. ;

Le Gruud Syndicat de la Puissance a été
l'heureux acquérenr de ce bon: marché qui
va lui pormetise do vendre pour Ja saison
du printerps ses marchandises 2.10 p à du
rédaction sur le prix du gee Un.

Ainsi pour 15c belle étoile à robe, sole
at laine d'uy patron des plus riants-valant

Belleserge de toutes couleurs pour. par;
dessus de printemps à $1.40 valant $2.50.

Prelarts pour 25c Ia verge ;
:Lota.de Coupogs de tapis. tapiatsy à 50c

‘le,verge am
. ot La {Fee

Tirage de In_loterio Natlounle
Las porteurs de billets, de Jaloterie, de-

M.Je curé Labelle, apprendront sans doute
aveo plaisir qua le tirage aura lieu-le 15

Où PRnd" Médite le sure Pune Yiqui |

-|*déradle ;cépenjant, il

Séauce dimanche, lo 15 wars, à 2 heures
de l'après-midi.

Conférence par M. Jos Q, OQ,Mignault,
 Iogéuieur des mines.
" Bujet : Le Lac Temiscamivg. :

ni su05 VHSMoDUCUARME,L = 1

> — = CrBs

LA AT PATRICE "ua
Le programme el, été St.

Patrice, vient rgele né nee Ro.

 

Les différentes” auaociutions commerce:
rout'à défiler à D'hra dim, et partiront de
lu rue St Alexyndre pour‘ se rendre 4 16:
glise 8 Patrice,

Après la grnod'messe, la jon se
refuripers pur la rue Radegoude et défilers

Die, car MidAea
aug, Ord, 3}: FH38 et Bt

Ji aes, parpare ae salleg"dp
St atrice, 16 ave

‘ Les différentes ‘aivociations prendront
leur place dans les’ faÿgr'di/"}a procession
commesoit: 7 . .

, Patrick Kennedy, commissaire-ordonne-
‘j teursbando et bennière

L'union des cochers de place eta socié-
té de bienfaisance, : :
: Les congrégatious do St Gabriel et de St

dervière. © 2 .-+ «|Jlenri ; bande pt banniège.- .
Santo du intent srtem aAGerms ét de Beata
New-York, 13 —Legéndml Grant a passé = ~ 3 ee

ate mai.4gag. badept bigs,ausier 8 Anteloe;
~ * La société des jeuuesgens du quartier
FRANCBE St Antoine ; de et vacuitre, asanier,

Ballerich nequitid La congrégation de Ste Marie.
Les élèves des ‘Frères des écoles chré-

tieunes de ls parclase Ste Brigida ; hende
et-hannit O'Connell.45 2,505 osu uid

amSn| .
: +, bande, As ban:

niôre. Ce

* La Bociété de tempétauce et de bienfai-
ænce de SieBrides anses it

: Len'6lèroy ‘des’ frères dés ‘écoles çhré-

deae‘ tion de ‘de Sté-Anne;'
bande et fannie, ', 2 ra

Shazrock Lacrosse Club ; bande. : -
La seciété des jeunes gene de la paroisse

Ste-Anue ; bande et bannière,
La société de la :Ste-Famille; bande et

bannière.

"ThéMachlabon Güards; bendo-etbens
nière.…

* La'vocifté littéraire et de bienfaisanos
irlandais’; bande ‘et ban.des jeunés gens

Lua
La société de tempérance et do bienfai.

sance de Ste-Anne. .
Les élèves des frères des écoles chré-

tiennes du quartier St-Laurent. 7..-
- Congrégation St-Patriss ; bande et ban.
bière.
La société catholique irlandaise de bien-

faisauce ;baude. * .- ;
La bannière du Rév Père Matlhew.
La société de tenijpérance et de bienfois

sance de St-Patrice. +
Labannière de Ste-Brigide ; bande et

befo té catholique des j ;to catholique dep jeunes gens,
La soci 1 St.Patios, HRP BEAR.
_Le maire, les invitée et le clergé.

:| nière Bte-Anne.

 

La plusjolie et Ia plas nouvelle.

Vous ne gantiez Mesdames «t Messieurs
trouver un établissement plas profitable
qué lé nôtre pour faire vos achats da prin--
t-tnpe, Ia grande quantite de tuarchandises |"
tegues, lens bas prix, ct l'attention que
ous avons apportée à leur choix tons per.
met d'assnrer à 1a pratique la plas diffi.
tilo que trouvera à nutre établissement la
plus jolie et 1x7jlus nouvelle “uiarchaudise

(ria bas peJet 709
. - Linace & Lksace,

No, 289 rus Saint Laurent,

4i-l4m Près de Ia rue Miguonue.

BELLE MUSIQUE!

Cette oprès-midi, à 3 heurer, M. et Mme
Pégou donuesont una, matings rousicale, à
à la salle de la ‘* New-York Piauo Cow-
piny,"” ma St Jacques, 31. ec Mltne Pégou
pont des‘artistés du beancoup de talent,
l'on pent joger de In tausique qu'ils exécu.
teront, en lisant Îs programme que nous
publierons on soir. )
Nous fuvitons tous Jes amateurs ile belie

nasique, 4 assistir A cotte matings (ui ne
manquera pesd'être très intéressante.
  

INDYRTRIE NSOUVRWB

Allez examiner Iv nouveau cotou d'une
verre de large manufictnré expressément
pour I Graud Syndicat de ln Puissance,
vendu à & cents la verg»

ARRIVAGES

Notre importation ds la saison est maiît- |!
tenant toute reçue et nous iuvitons nos pra-
tiques à venir cxamiver nas différents de-
parteménis" dùi Dé laissent’ tien à désirer.

Toute marchandiss est détaillée aux prix
du gros.

Dervis Frenrs,
Coin des rues Ste Catherine

7 ) et St André.
 

NALLE WEBER.

Uue séauce musicale des pins intéreasan-
tes n ou lieu, mercredi après-ruidi, aux ss'e
les Weber. Le prograuime suivant a éte
zenda d’une tüanière artistique par Mu
Yégou, et n été applèuli avec euthousiasm-
par au moins trois cents personnes de l'élite
Montroul sise, au nodes Jesqurlles ao trou.
veient plusieurs musiclens imuinents.

1. Concerto—Sol Mineur, Mendelsçho.
&. Scherzo—B So), Chopin.
3. Chanson de Mendel-vn, tranecription,

4.
is.

… Stephen Heller,
Valse—Cuprice, Dub n-tein
Rhapsodie Hongruise {2}, Lista.

i: Ou ue pent guère patler le l'exésu ion
de Mme Pégou. Sa rejut tion cet maintee
want établie, ici, com © snterprète d mte
nique classique ot tieqdasppivadu prograu-
me Tat des pluo suilefaiseutçs et nn [nt
qu'ejoutrr à la Lonne eptnigh que nous
‘avions d'elle,
Le but do ls ndante était l'introduction
(dans le publicd'uif cou-eau plauo droit du
célèbre **Webœr.° Dscrite l'apparence du
cette merveille'est"ÎtuYdssiblo. 1 faut voir
l'iustratment poor we faire vue idée dees
!grâce et de sa Deauté.: :  "

C'est quelquo chôse de nouveau comme
style vi matériel; de-ce que sont lea foruués
‘atéréolypts des Ticus droits si longtemps
tu vogac.

La boite est en bois de rose et cat si bien
polie qu’elle reftète 13 lumière comme la sur-
faco brillante d'an muwoir. Et quel ton!
Pouvons-nous le décrire .

Qui apitds led avoir etitendus ve se tap-'|-
‘pellepas les sons des petita planos droits
Weber qul onterivah par leur rupériorits’
128 'malsons de nos plus riches citoyens de
le nce, ét dont la tonalité cat ol mer-
veilleuse, qu'elle, eat ton: simplement ‘fa
perfection. °° ? ‘

Le piano entendu, mercredi, pour la pre-
mière fois étair d'une grau-h ur plus conel-

6 édait toute l'am:-
pleur et la volubilité de ton des instruments
de moindre dimeusion, avre uné j utssance
siditionnelle vraitient merveillense, Celui
ui l'aurait enteudu, les yeux bandés ent

“juré que c'était un grand jiauo-concert,
_ Bleu nefit défaut dans tw qualité on ia
priaancs do son échellu ot suns c rappoit,
il surpasse tous lis pianos que nous avous

Parzl entendus. C'est cowrs »i uns voix, hu-
maine d'une
cha que note.

Il chante ot nous somm-a dans l’auimire-

grande pesfecii.u sépondal à

:1 ‘tian, nons sommes charméy com us par le
@u-ulllement d'un ojscau

Il role sen notes fortesavéo
nous so:umens étonnés.: -< :

Assurément'la “perfection. ne peut
plusloin. «uA and

pean ‘et

sller
“ati avril prochain, ceux qui alnieralent à en

acheter peuvent seu rever d’adressant   

; ( annee Nous sommes donc loin ‘d’exagérer en
SpedansfaireMercierToast, Le disantqu boas Tersdons nix paix du grosL'honM homes

de

don. iT dt wt SPEEA 3 Cather}(we Re RRC demande Gino : - - Ooin des rècs Sainte” je
, SREY So DHL ariebot SintAnde; - |RL AA CORRE LL er DE 20

nu f fie tu”T   id

au Grand Syndicat do Ia’ Puissaiioni: 647 ‘
Tue Bi ing; , Pomme oY

: >,CII 2Lu NTT a

‘ RELISLJINE]

Len efforts dé: Weber, duns lo posed,
o.t toujours été couronués de sucods, Wel

URSS

Union Catholique_ -

Lust"Yarren, secrétaire de le delégation.% |

| spergoive. La

168806.  -

 
 ei.

— .. NUUVEAUX RABAIS
Tapia et prélails pour 80centsIa verge,

Ë 104

 

|sa Grand Syndicat de la Puissauce, 6
rue Ste Catherine.

| eù- > it UE
arc ds men cf

-_ VALANT LEUR PESANT D'OR

Ne soyez pas trom voyez à ce gue
vous ayez les véritables PILLULES DE
NOIX LONGUES DE McQ eljey sont
PrEnFesément pour les

ci-baut mentionnées ;et, pravent
être prises en nocune safnon où anour eli-
at |

 

Aye erie oa habitude dos bois.
° fin eniveanton, gulrie par i’nuns

geduGulden Bpeeidis du Doctquix

Ce teméde pent être mis dans le thé, le
café sans que la personne qui le boit s'en

La juérison opis vite i pour
toujours, que le patieat bolve modétément
su m0jt au pscave de l'ivrognerie, "Des iii
Liers d’ivrognes ssot devanus sobrra, aprés
avoir prs dans leur thé ou café, À leur insu,

 

dp Golden Bpecific. Aujourd'hui, ils croient
ayolrghiudonné Is boisson d'eux: Goes, 1]

n'y a Tien à craindre quant atrz kffots pro-
duits sur celui à qui on aurait administré
du Golden Sjecific.  Guérison tie,
Adresse : GOLDEN SPEOIFIC'COY,145
Race St. Cincisnati, Oblo. . Ph
Nomwez L'Elendard. Bc-6m

pe - -

VENTES, VEXTES

. Berge pour pardessus de printemps, tout
lainé, vendupour 81.40 valant $2.50, an
Grand Syndicat de la Puissance. ~~ ~~ -

19 caisses do coton blanc, 1 verge depuslarge à 5 cents.
 

FAITS DU JOUR
 

A nérid:s —Samedi le 14 mars.
ver du soleil, 6h 18 ; coucher 6h 2.

, Nouvelle lune le 16,
Fête de St Mathilde.

» 1805,.—Mme Séton, fondatrice des Sœurs
| de ls Charité en Amérique, abjure le pro.

testantisme.

Marshés—Tous les marchés do la ville
étaient bien approvisionnés, hier.

* Réparations-—On parle de réparations au
marché Boaseconrs dans le mois d'avril pro.

.

| Voleurs—~On dit qu'une bande de vo
eurn infestent les bords do la gare du Pa-

tiflque. Nous attisons l'attention de la po-
lice ser ce fait.

* Prediction—Le professeur wiggivs nous
prédit'que l'été sera très’ froid ceîte année.
Ah! ça! décidément, AL je Protesseur vent
nous faire geler. Ce : 5

nr 3 »

La neige des chemins. —Plas de 350 trz-
voilleurs sont actuellement employés jar
l'iuapeéteur de la ville, à enlever ls neîge
des chemins.

, Médaille—Le comité des finances de 1a
couveution des anciens élèves du collège de
Montréal vient de donner sa commande

rfuire frapper 3 ln monnaio de Pusis,
Une médaille commémorative de la fête.
C’est une bonne idée.

. Préparatifs—Les ingénieurs mécaniciens
l'emploi des commissaires du Favre, n

fontréal vienuent de recevoir l'ordre da
Fartir pour Sorel lundi, afiu de commencer
fie suite à réjiarer et préparer les enguus
jour que tont soit prêt pour l'ouveriure de
a uavigation qui se fern de bonne heure

priteaunée, croit-on. '
‘Fglise de Bonsccours.—les plans peur

1x restauration na la rec-nstruction de cette
église out été coufié à messieurs Perre salt
et Mescurd, architectes.

—Les élu.linuts de l'Éonle de méleile ot
de chirurgie de Montréal se sont réunis
Lier et ont adopté à l'ananimité «des voten
de condoléances à leur confrère C N Poi
tras, A l’occasion de ln mort de «a mère
Muwe Sérapliiu Poitras, de Saint Roch de
l'Achigan.

Quatre de mes enfauts « oreut dernière-
ment nne trè- grave diphthérie dout ils
furent promptemeut guéris par l'usage de
1+ Diphterive do Dr No Lacerte,

Frs Dios.
Lévis 3 mars, 1885, 7 mars juo

=- Daus le ruois de février 1884, je :ouf-
frais d'une consowæption des inirux carsc-
térirées, «t dout l'existence avait été cours

1stée chez moi, par des hemes de ant
depruig au delà d'un an.

Les Amets Canadiens ct la dipthétine d
De N. Lacerte que je ais régulièrement
po Mois mois uront complètement

Les , F. X. Rovssgau, file,
! Lévis, 4 mars 1885. 7 mars jno

A tous cons qui souffrent d'épilcpsie, de
erawpes et de vaux de nerfs, UOUS trcom-
mandonsTnsfnsament 11 méthode ni univer.
dl'ement cémnne et quasi-chitaculeuse du
Prof. Dr ALBERT, Paris, 8 Place du Trine
nr tous les malades s'adressent dono àloi
vec contiauer el ivuucoup d'eutre eux re.

proviveront Ja santé qu'ilk déxexpéraient
Jemais recouvrer. Traitement par côrrespou-
dance, après entumunlestion de l'histoire
slétaillee de Ja maladie. M. le prof. Allert
h'occepte Ten honoraires qu’aj-rén constata-
von ie réautiate wérianr

| y SK Th

QUEEN'S HALL,
JEUDY,- LE 19 MARS1885

GRANDE

Soil ee Mu=icaLe
= DULNES FAR —

Mime ROBERT
Li CANTATRIVE CANADIENNE

M. DELISLE
LE, RBNARQUAULE- VIOLONISTE.

M.-etMme PEGOU
ARTISTES l'ARISIENS.

ADMISSION...00320000 0000. Blots
#IÈGES RÉSERVÉES... 8: @

On peat re prusurer des sièges ré wervés chez
M f'ordhelmer, 211 rue St. Jacques ct ches
MM. Lavigne x Lajois, 1647 rue etre. Lane,

, Portes ozvertes à 7 hrs; lever da rideau à h
Ei-1tin

 

 

 

La “NONPAREILS
Possil® à tre autres les Avantages suicnnts;
les pou’. 7, raténclynes nimême 1os ictrcs Do
péuse à manger les œufs,
. I'rix: 40 04 73 ctu.

Ve te engres et en détail par

..L. J. Ar SURVEYER,
058K;SRDK nOTRE-DAME, — 1585 borntnsintenant. éclipsé4Wobsr es" s'ebt

aurpassé-éts souœuvre.1° 3; -
"cutopant 1e Liena ;

pr Uincihé eee a E

B a VC " 3 et + > +

mais+ à \ Ta 1e Ta:de Junion.

R™ : :
.; .

-P. G. MORIN,
CNOTAIRE,

{ Cl-dovant de liftu, Dumouchel & Moris.

1608 rue Notre-Dame
(Perrier Block), Coia ds Ia rus St, (labrie!,

j8nov 84-Ju0 . Montréal,
 

CH. E. GRATTON;LL.B
“AVOOAT

NO.6 RUE ST-JAOHUFS. Montréa)

Hésidence. Bureaa da solr, 130 rer suns
& set -ssl rite rillage Salit-Jests baptiats

MM, Tug &Lafrtune,
D1 a45GOCATS.

Ont transrorté leurs barebez a2

:No. 46 Rue St. Vincent
13m 3 34-Jno

 

 

EPrésents pour Nor)

Le publio actunliement cherche oli alier pour
achetor les vrésents de Nuël et du Jour de

spelez-vous que 1s mailleure piase
est au Graud Mnçnsin de Tapis de
Jas. Baylis & Fils. Les présents de Noèl
et du Jourde l'Au doivent, à la beauté, uni à
l’utilité, à un certain degré Alus! ne man-
Uons pus d'acheter puur présouts de Noël et
u Jour de l'An: n Rouvesn Tapis, Un Pelu
Be pour Salon,Chambre à Voucher ct Salle a

nèt. Ne strait-ce pus utie à ble sunrise
Ruur celui qui sorait l’objet © cotte marque
estime de votre pari, Un Prélatts, Tupis

d'Escul'er. un Rideau en dentelle, uco Ba-
guette à crolsée,un Abat-jour, un Palllasson
une Peau de Mouton telnte ou uz Peluchd
Turc vernient autant de magnifiques présents.
fact Jnofouls de, batits articles tes que

apis de nus et de Tables a
Chaino à Ridosu. Sacs d’Ecole
vagos, Cousin, Nattes, etc., eto., qui ferniont
eux auf de macaib juss présents. Notre

est des plns complets. ot s meilleur mar-
ché que nulle part. Los acheteurs sont fovi-
tés à nous faire uno viaite. Achetez vos Cous-
sine de Traines Sauvages chez

der l'escompte de 5 9/0.

JAMES BAYLIS & FILS,
1813 at 1435 rue Notre-lmmae.

AVIS AUX AMATEURS DE CHEVAUX

Le sousélrné offre an vente une ioagzifinu:
palre do chovaux bien pareils, a’uno seutr
oulenr. sous poil noir. Prix medére,

: TFILEOPHUALE TRUDEI.
Prosper, camté ds Champlat

 

aois,
» Traines Sau-

toet R4-1n

ut wdine

CANADA, Cou
PROVINCE DE Queure.| Supérieure.
DISTRICT DE MONTREAL. No. #L
Damo Arthsline Germala, épourodeJ

Ploay, com nis, de la edSaath
district. a institué une action en séparation

be b.cas contre sun épour.

Vieux Chapeaux de Soie et Vieux Pull Over
Nettoyés, Réparts, Refuits à la dernière mode, et Remix aunni beaux ©

aussi brillants qu'un Chapeau Neuf,

A BON: MAROHE CHBZ

CHS. DESJARDINS & Cie,
637 & 639 ruc Ste-Cotherine—Aux Troe CHEVREUILS

Venez voir uatre grande importation de Chapeaux anglais, français et av ésicaing.
C'est co qu’il y a de plus riche e Je plus enn. pean, ages ;

N. B.—Tous les Chapeaux de l'au deruicr yout vendas b des saci incuis,
 

ESPÉRANCE©SOURDS
Nuire Tympun Artliiciel et Porfuctionné puérit Is susdicté dana toutes ve. |haacs.

1 eat Fanpmmandépa lex spvat d'Horope et d'Arique. Zovivez et touændez uv”. live: des
cripei/ilfiatré conténac.© le! éme de doctenrs, jug -. Gafnietres, d'horc nar «t da lercme*
Mistiocués aul ont été «uéris en l'an vante qui le ormemiens ured le ps grand pl:dsir.
a. rit -e à Je ‘ ne fait pus soufrir «1 douns uv: e ox p'rmauente

Adresse: 3. 14: CHÔTSON, U3" Ciihion Finer, Nowywrtr,5 CTu0x MAIRES
pe

MSESTIELESSn SAS AETRE 7 EEEEEES       

 

J'informe mos amis et-mesolionts que j'ai résisné la position de gérent résidsnt de La com
pzwdio d'Assurance de l’Armérique Britanniquo de Toronto, et je sollicite respectceurexezt ia
continuation de leur patronace pour Is Compagnie Royale d'Aes-trance d’Anrictorre.

ST. 17, GAUSLT.

Cie. Royale d'Assurance d'Angleterre,
DURKAU PUINCILAL AU CANADA, A MONTREAL

CAPITAL - - - -
PLACEMENTS - - - .

Montant placé au Canads pour la protection dar
da gouvirnetaent 8750,000. J

ACTIORNAIREN ILIIMITEL.

La KOYALE a I, plusgrand surplus d'actif & 1-dosaus da previf do tnutes les (otnpagn.s
d'Assarauces contre l'incondio da monde.

Fi. LE. GAULT, |
WILLIAM TATLRY,

3. ERNRST GAULT, Avxants spé-inax da

310.60U.090
$27,000,000

nortencs do police, priscinalement
LI SPONNAMIEE 32 IN

+ fonds

Açouts principons es cérunte rCidants

E. HURTUSISE & A. 571-CYR ERNEST L DESAVLNIERS, ; à . >épe :otLA LNTES,re. FALTER AHUBBARD, Wiparamentaagis's, Aseau epéciacr da Départemralfrançais
* Montréal, à mars 1983, felts Tm 3e Rds sestrial.
 
 

iller
Tet
TEL.

au point de vue commercial.

Duphis, Dupuis & Cic.)* J. 1.

5 çts lu verge. 
-

LES MAGASINS DU GRAND SYNDICATDE LAPUISSAR
64/ et 649 rue Ste. Catherine.

5
LLALI

 

 

 
;. M. Dupuis, (ex-associé de Dupuis, Dupuis & Ci):

 
 

 
 

     eee ef
La rue Sainte-Catherine qui possède actuellement tant de maisons de comunede pre-

mier ordre tend tous les jours à évlipser la renommée des rues Notre-Daure .t Soint-Ja qu
Parmi les grands établissement- d- vette Voie de communi. o-

tion ventrale de la cité de Montréal, la première plus appa tent, saus contredit, au Grand
Syndicat de la Puissance, qui vient de s* former et dont Le succès n’est pas dont. ux.
magasin est connu de tout le onde. ef tous « ux qui ont 1 l'occasion d'y entr. r savent
que c'est le plus vaste. le mieux construit et le plus élégant qu'il y ait à Montréal.
maison fondée par M. Pilon en 1877 ¢t reprise en 1883 par ML JB. Labelle a subi de + for-
tunes diverses avant de devenir ce qu'elle est aujourd'hui, une chose durable: solide.
Tous ont du reste fait leurs preuves, ce ne sont pas d< nouveaux vous dans !+ commerces,
ils ont travnillé avec courage, persévérance et C'est le résultat de tour lab ur, fours économies
qu'ils Out répnies pour établir la maison. Is connaissent les exigen os du publie, et leur
expérience. letr servira à lo satisfaire, afin d'être récompensés de leurs vtivris.
compose de MM. John Haly, i
néval, (M. Dupuis frères) ; M.

(Us

fon

Lai soctété su

1), Des

1. C. Lamarche. vx-marchand à St. Liu; W.tendica, (MM.
Coutlée, J. Gr. Prairie. E. M. Brien, F. Eluxr md Dupuis. tous

ex-employés de lu maison Dupuis Frères et Odilon Lemire, (MM. Dupuis, Dupuis & Cie).
La raison soviale est DUPUIS, DRIEN, COUTLEE & CIE. 3
employés voustamment occupés à répondre aux demandes d’une clientèle qui s'étend jusqu'à
la compagne. Tons les ordres se donnent au moyen de sonneries électriques disposé:s à tous
les étages. ce qui facilite beaucoup le service intérieur de li ruxison. Le soir, le coup-d'œit
est ftérique. quand les cent quarante et un bees de gaz produisent une illumination qui + -
reflète dans une foule de miroirs. Jamais le Grand Magasin Pilon n’a eu la vogue de vendre
à bon marche oomme depuis que le Grand Syndicat de la l’uissance l'a réouvert, En ce me-
meut pour $1.00 vous avuz 17 verges de belle et honne toile pour chemise où tablier. Toile
pour 5 cts, valant 10 ets ; Broderie à 1e la verge, Coton pour 31 ets In verge, Indienne pour

C'est ce dont on n’a jamais entendu parler.
Tontes les lignes de marchandises sont réduites.
visite, prouveamplement que le public reconnait les sacrifices que le Grand Syndicat de la

: Lufissance s'impose pour l'avantage des ciients.

Hy aen fout cinquante-(rois

I en est de-même pour le reste.
La foule que nous y avons vue, à notre

14m



 
 

a

LETTE
-
 

 

 

dansOE QUI SUIT a paru

œutre éditim d'hier soir.
 

CA ET LA.
À midi, bior, l’adresso de la | is-

lature de (Judbee en réponse au dis-
cours du ’Trône,s été présontés à Son
fxcellonco le lieutenant gouverneur,
var les membres du cabinet dans los
bureaux ds Son Excellence.

Mans le cas où ls cour Suprême
annulerait l'élection do M. Belleau,
député do Lévis, ce monsieur ourait

ur sdvorsaire ou le Dr Guay, do
t Romuald, ou M. Thimolaus

Beaulieu, d: Lévis. des deux dor-
niers sontlibéraux.

1a législature de Manitoba est
convoqués pour jeudi prochain. Cotto
acssion wera l'une des plus intéros-
santes du présent parlement parl'im-
portance des mesures que lo gouvor-
nement devra soumettre à la consi-
dération de la Chambre.

 

lca travaux sur le chemin de for
de la liivière-du-Loup et Fdmuuston
ont été cumntaencés lundi de la no-
maino Jernière par la compagnie St
Laurent, Témiscouata ol Edmunaton.
Une ciuquautaine d'ouvriers y sont
employés, ct au printemps ces tra
vaux scront poussés nvec activité.

 

Ils Manitoba publie un compte
rendu des fauéraillos de l'honorablo
J FE Cauchon,yui ont élé iimposantes.
Sa Grandeur Monseigneur Taché n
fait l'oraison funèbre. Lo corps de
l'ex-licutenant gouverneur repose
maintonaut duns lo caveau do la ca-
thédralo du Saint-Boniface, à côté
de fouo Maria Nolan, sa secondo
éfiouse.

Voici du progrès, remarque lo
Nouvelliste :

M. Mersior n dit hautoment &
Québec et à Montréal que Je jugo
MRarnsay avait fait prouve do parlialilé
ot voici quo la /'atrie déclare (qu'elle
Téprouve sincèrement les tontutives
faites pour fuire croire à la partinlité
du inôine juge.

M. Mercier et capable de récusor
ssh organo uno seconde luis.

Jw Novelliate :

* 12Electrur parle du tâches, de
poltruns, de peurcux......

“ On dirait vraiment qu'il n'y a
que des Jun Bart ou des Duguoes-
clin i la rddaction de 1afouille libé.
vale,

* L'un du ces Jean Bart a powr-
tani fait piteuse figure dans uno cir
constance trop fraîche à ls mémoire
du tous pour que nous nyons Lesuin
«do la rappoler. ’

Le Wetitrrs raconte quo M. Deau-
dry, pastour protestant, s'est plaint,
à la dernière réunion do l’église mé-
thodiste, d. l'accroisaemort den ea-
tholiques, et du pou du réussite que
les ministres protestants français ren-
contront aux milieu des cwnadiens-
français ; du plus, parlant dus élec-
tiony municipales, M, Moaudry a dit
nus:

« La dornière élection du Maire n
été un pas imporlaut fait dane la
bonne diroction pour nous.”

M. Beaugrand devrait oncourager
ce M. Beandry,qui lo connalt si bion,
un fréquentant ln petito églixe, on
fico du ahamp do Mars, dont co
monsieur cst pasteur. Méthodiste ou
catholique, qu’eat-co que cola fait à
not' maire !

  

 

RECTIFICATION.
Ls journal La Patrie n parmi les

siens un homme i toutes euros, et
capable de tout. L'on nous dirait
que cet individu la, aprosavoir fume
un pou trop d'opium, s'est accroché
par le cou, à la purte do son bureau,
Jusqu'à co que mort s'on suive, quo
nour N'en rorions peut-être pas aur-
prie. Dans tous les cas, co no aorait
pas là, de vu part, un acte plus sue-
prenant quo colui qu'il vient do.
commettre. Dans Pana do nos core
1espondaucçes do Québec oil il a'agit
do Mf MoShaus, ot oft lo nom mdme
do M. MoShaue cst mentiunné,-—
celi-gi ctant. décigné, par une sim-,
ple erreur typugraphique quo tous,
nua lecteurs ons pu facilement corri-
ger d'eux-mêmes, comme étunt Ju
député do Montréal-Æ#/,—l'individu
sde la Patrie prend vecssion du cuttu
vo quille, pour s'écrier :—.

Pauvre AM, Tailton! Bépudié aême par
}a proxtammenx *

Judividu sans-culotte, vous Stes
vanaîllo ou imbécile Clidisiseez.

 

 

PATTES À CORRIGER
—

4 FAR duty,

(Da la Putrie da 11 arm}

1a +4 Er pour cela vous n'evanuions pas
deu thréories nucvelles et p-raounelles ; nous
vitions les écrits d'nu savant théologieu
qui, loi,s'appuie aur hs l’êres de l'église, les
técisions de Rowe et Ls plus hawles auto-
rités théologiques,”
Duns cetto éuuinesation, 4) fallait répeter

in preposition sur: sur lus Pires de l'Kgli-
ac, rur les décisions de Howe, sur les plus
hautes autorités ete. |

2 * C'était 12, ce vous semble, ane œu-
vrelogable. Elle mofermait un solounel
acte de fof de notre jart, un éloquent plai-
tloyer auprès des Ames in que ces
questions troutileut, «f faisit Jivier 'arme
rrdoutalle yu'una interprétation impruden.
te et fausse des doctrines catholiques met
LU mains des incrèdalrs. ee
Dans caîte phrase, le verbo rt faisait

décier est trop woo do son anjet. Qui
faisait déviert L'œuvre louable. Or, la
construction de la phrass forait croire que
ge sout les {Jueation. TL aurait fallu répé:er

che.

Dleidément, La grammaire de M Fre-
chette ne vaut guère mieux que sathéolo-
Bie.

80 *‘Quand on leur démontre que les an.
tres eont aussicroyants qu'eux, ces gens-là
entrent en forenr. Ce qui leur faut, os sont
des implies.” N

H fallait : ce qu’il leur fant,
Ces coquins de typograubes :

40 *¢ Dien des fols, nous avons eu ooom.

“| pasla première fois que

tions ; nos udversaires felgnirent ne pas
nous croire et continuèrent darantage à
nous accuser,”

Ce, c'est du correspondant spécial de Ja
Patric k Québec, Fameux, ie correspou-

t:
Qu'il continue toujeurs davantage à

écrite dans ce style et il pourra blentôt dé-
ctocher lui ausei tu troisième prix Mon.
thyon, Cowte il ledit ad & ment:
“Nous n'avons pas besoin d'ajouler de
comuinentairen.””

Parlement Federal
Troisième veusion—Jémo Parlement

CHAMBRE DES COMMUNES

BÉANCE DU SOIR.
Ottaws, 12 Mars 1885,

M. MILLS ss lève et prend la parole.
L'honorable député, qui vieut de parler,
dit-il, n oublié, de dire qu'aux Etats-Unis,
six millions d'esclaves avaient été rendus à
la literté. J'houorabie député à dit aussi
qu'il n’y avait environ que 80,000 person.
nes seulement dans le Nord-Ouest et quand
le gouvernement Mackenzie fut reuversé lu
posulation avait peu augmenté.

Après plusieurs autres remarques, I'hono-
rable député termine eu accusant Sir Jobu
A Macdonald d'avoir refusé d'avoir une en-
trevue avec une députation d'ouvriers sans
emploi qui était venue de Montréal.

Sir John A MACDONALD prend la pa-
rule. II dit qu'il ne ve lève pas pour faire
uu discours, mais seulement pour relever
les accusations qu'on n portées contro Ini,

L'honorable presnier ministre, dit qu'il
us refusé de recevoir aucuuo députallon
d'ouvrlers de Montréal et ja’aucans dépu-
tation ne lui a écrit i ve sujet, C’est lu
première fois qu’il entend parler de cette
affaire, sinou qu’uve heure avant de partir
pour Montréal il a reçu uve lettre conte-
nant quelques résolutions.

Ayrts quelques remarques de M. OUIL-
RAN au sujet du discours de M. Mills,
l'honorable député de Montréal Ceutre cou-
tinue on disaut quo les uouvelles qu'on n
sépandues daus tout le pays, au sujet dos
réuvions publiques qui étaieut tenues daus
la ville de Montréal n'étaient qu'au tissu
de faussetés, 11 n'est jamais vonu de délé-
fués des vuviiers pour solliciter aue cutro-
vue avcc l'honorable député,
M. Curran coutinue en disaut qu'il n'est

rocuré les rapports des commissaires des
betises catholiques dans ls province de
Québec pour chaque année depuis 1872 ct
qu'on y voit une augmentation croissante
pendaut cette période.

le nombre dix élèves à sugmonté do
0,405 en 1877, da 7,005 cu 1881, de 7,516
eu 1882 et de 0,082 en 1884, ce qui fait
une augmentation de 65 pour cent duns lo
cours LE cen sept anndes,[ Appl]

Les élèves des Frères de la Doctrine chré-
ticone ont augoionté dans une sewblable
proportion, Ceci eat une preuve évidente
de prospérité de la classe ouvrière, de
même que le rapport de la banque d'Epar-
gne de cité et du district de Moutréal
qui inoutre Une augmentation coustante des
& Wits, . +!

honorable député: de.Montréal-Contre
1éfute éloquemtuont toutes les incrimina-
tions accutaulées par M. Mills, et fut np-
plaudi sombre de foig par In Chambre. 11
n surtout dévoucé le système «de déprécia-
tivn nationale et desd tions intestives
qua les libermux clierchent & faire prévaloir
dans larpolitique :
M, RINKFRET preud la parole cn frangaiy

ot ue lait que répéter co que les orateurs de
l'opposition avaieut déjà dit, puis M. J
Tassé ayant demandé l'ajournement, !
Oharcbre n’ajourne à 12.25 hrs. 3

  

 

 

Par ci par là !

—M. Francis Lélourneau, de St-Côme
‘de Keunebec s'est fait prendre l'avaut-bras,
daus un moulin à battre. Les chaire ont
614 lacérées, mais il n'y a pas de fracture.
!l vera bientôt rétabli, :
-—Une Sœur tertiaito au Couveut du

Bon-Pustcur, do Salut Geurgus Ieauve, s'est
desuitioment fiscturée une jambe La fraç=
turon été immédiatement rédaite per ‘le
De Van derileyden. Bientôt il n’y paral-
tra plus. … s À

—Un jeuve aauvage de huit ans'vient
u'être couduit à l'école de réforme per -le
fils de M. le shérif Lapointe de ljimouski;
Il y a quelques jours co petit sauvage à vou-
Ju tuer ua mèro à coupe de conteau, par
que celle-ci. Je reprimandait, _.. \

—le bruit cost A Québes qu’un vieux]
gargou du finbonrg St-Jcan, qui devait ge!
suarier sous peu, sora & répondre devant loa
tribunanx pour son {nflddlitd,, 7.

S'il Faut en croire les jcéncaux, Do n'est
vieux werle jone

ce tour. y vol
—Ou aunoice À Québec, une cours’

émouvante cn raquettes pour Ja senraines
Lt dé Le À

n groupe du de ature:
du Québretcavoirve Nantel, ean)
Mattel, Fuvch-r, Letlano. Richard — viexit
Justetuent de :çader un prix qui scrdécer.?
né horlui des mombres des clube de ‘ra.
quettes de Québec ot dà Lévis qui atueja |
uuo course do dix milles à travers. champs.
—Les pomplers de Québec ont été erp|

14», merorodi sprés midi au Cap Blanc, chil

laitaxcit 1a troisième dans up leroemt, La!
mbn"airÏva sur orne: trefaites et re préci-
pita su milieu des fansmies Four 2ouver von
enfuut ; elle 18useit, mais ello a été brûlée
d'une mauière sérieuse. On a éteint aussi.
10t les Dames. [es dommages s'élèvent
à #300, ’
—La police de Truis-Rividres ayantfait

l'autre jour uno descents dans une malson
d'une réputation duutense, à opéré l'arres-
tation de dix homines et trois femmes.
Voilk un lion coup de scèue. (fest, ls
moyen de purger Ia ville das boages qui
s'y établissant de temps à autre.

Eu Subie, les jounes filles placent sous
truls coupes différentes nn joue, une pièce
do monuaig ot bout da rubnoir.

Si quelqu'un décourse le jonc le premier,
1a Silo se mariera dans l'aunde ; c'est la
idoo d'argent, 202 1nari vera Fiche ; ai c'est
e rubau uolr, elle demeorera vieille fille.
— Mercredi, au soit, À l'église Saint Je ww,

à Québec, quelques instauts après le ser-
mon, une jeune flllo s’est précipitée vers le
chœur en puusseut de grands cris. Elle a
mêtue passé pardesans la ballustrade et est
allée ae jeter à grues au pied de l'autel
en coutiuuant de crier. On l'a immédiate-
ment conduite à la sacristic. Pendant ze
tempe, l'auditoire rifrayé se précipitait vers
les fries pour sortir.

ll n'y a eu aucun accident.

—Nous apprenons dit le Quotidien qu’on
tralu du Grand-Tronc, par suite de Is rup-
ture dv 1a roue d'un char, a déraillé et pas.
ue A travers lo t de la rivière Noire,
C'est à cet accidentque nous devous attri.
buer le retard dans la réception de nos
malles, mardi. Pérseune n’a été Db)
mals les domruages matériels sont oonaidé-
rables.

Cel accident avait ausai occasionné un
retard de trois heures daus le départ du
quae de vitesse do 1'lutercolonial pour
halifax.

CONCERT DES AVEUGLES

Un grand concert aves comédie sers
donné le 9 avril prochain, an Queen's Hall,
par les aveugles de l'asile Nazareth.

Cette in te fustitution fait, tous
les jours, des surprenants et le
grand attrait de cette soirée consisterasur-
tout dans la comédie qui sera jobée entid-
rent par dez jeunes aveugles de l'hos-

On peut as procurer des cartes chez MM.
Lavigne et Lajoie, rue Notr:-Dame où le rion de démontrer la fansseté de ces amer-

ttdrdite ste aa
 

NOTES DE LA SESALON
Le canal Trent

Ottawa, 19 — Une députation accompa-
gabe do plusieurs députés, a eu une entre.
vue hier, avec Sir John et l'hon. M. Pope,
su sujet du canal Trent.
M. Logan & parlé pour les délégués et a

demaudé au gouvernement de voir à ce que
le jærcepteur fasse construire les deux
écluses  Burlsigh, qui sont sous contrat.
De plus ils ont demau-ié que les travaux
fausent poussés avec activité.
Le gouvernement a promis de faire finir

les écluses de Burleigh.
Les délégués out dewandé que ls se.

conde partie de l'ouvrage soit construite de
Peterboro A Lakefizld ; ce qui est la section
la plus coûteuse du canal,

LM, McCarthy, Cameron ot Cockburn,
sunt d’avis que lou devrait entreprendre
d'abord la construction de la io qui est
entre Balsain Lake et lo Lac Simccæ;comme
étant très aisée à travailler.
La longueur du canal est de 200 milles

dont 186 sout navigables.
IL n'y à que GO milles qui ont besoin d'a-

Mélicrations,
La route est 500 milles plus courte que

par Buffalo et le lac Erié ; le but de ce ca-
nal est do mettro en communication directe
la bale Georgionue avec Montréal.

 

Affaire ’mystérieune

Hier soir, vers les cinq heures,un nommé
Jawes Woodhead, âgé de 23 aus, a été ap-
porté à l'hôpital genéml le curçe horrible-
ment Lrû!é,

1) avait des blessures affreuses sur les
bras, la figure et la poitrive. Son corps
n’était qu’une plaie. ;
Comme ou »y attendait, 1 est mort, ce

matin, à uve heure,
Le plus étrange de cette affaire, c’est que

l'individu, qui à amené Woodticod à l’'hô-
pital, est parti aussitôt saus dire comment
l'uccideut était arrivé.

La femme du défant à dit que ce même
individu lui avait dit de Vattendro & la
maison pour lui donuer des détails sur cette
affaire.

L’individa n'a pas été revu.
Woodliead était 8gé de 23 nus, et laisse

trois cufants en bas âge. II demeurait au
No 251 de La rue Brodie.

Péoible accident

M. Joseph lalonde, commis chez M Ga.
larueau et membre du olub Le Canadien’
a été hier coir la victime d’un bien pénible
accident.

Parti avec quelques membres du club
pour faire une promenade à la Côte-des-
Neiges, il s'avisa de ris nontagne en
raquettes. Malheoreusement il perdit et ses
confrères et non chemin, et matcha toute la
nuit avant «de pouvoir retrouver ce dernier,
) Ce n’est qu’au lever du soleil, ce matin,
qu’il trouva la barrière de lau COte.des.
Neiges et pût ne reudre à son domicile,
Place Chaboillez, où le Dr Lalonde mandé
en toute Lite constata que ses mains et un
pied étaient affreusement gelés.

ll est plus que probable que ce panvre
malheureux perdra l'usage de sc deux
mains.
. M. Lalonde n'est âgé que de 24 ans, et
eat très estimé de seu jwis.

REUNION .

Les carabiniers “Prince of Wales” ont
en, hier, une réunion dans lours salles ordi-
naires, 240 ruc SL Jacques.

Tous les membres des diverses compa-
guies Gtaient prisents.

Le rapport du secrétaire du bataillon cat
lu et udopté, et déviontre:Uu ‘montant de
$506 en caisse, SA

l’ais, on procéin à l'éloction ététliciers
qui donne le résultat suivant75"

Présideut, Heut-col : Boud ÿ ‘vico prée,
‘tosjor Butlor ; sect-trés,Heut Paul ; assiat-
not;‘sergent Elliott. Mt

Comité de régio—Capt Hanson, Lieut
Bindahaw, leut, Cocke, sergent Ross, ser.
goat Qilwan, soldat Wardell,’ soldat Mec.
fou. gris

! Le président annonçs‘jua les exercice
roilitaires comumenceront régalièrement le 1
avril, et que trois prix de $100, $75 èt 850
seront présentésh Ja meilloute coimpegnie.

l’ais l’ansemblée s’ajourne.“ ne

DEUX BAMRINS PCORIEUX
Ln

Voilà que les querciles d'enfpn lagnainte-
nantLa aboutir en Centih ) Tocorder
comme ai une bonne racléede'in part des
Parents ne produisait pas plus. d'effet sur
ces petits tapugeurs quo la éraiïte‘qu'ins-
Jite toujours lo magistrat "-4 2»
+ C'est aux pères et aux mires à 16gler ces
diffarents entre La - bins, 4 CT
M v'agiasait ce matin d’uns q'erel o sur.

‘yapue outro. Narvisse Lapalme, bamboche,
@é d'une dizaine d'aunée et-le jeune l'atry

à pou près do me Age. Combe la ve
fait ordinairement Patry agaçaté.Lapalme
“juigo fAcba et repliqua sue forméde ta-
loches. des ERA
4. ‘Le petit Patry en a 1méme lajove bleur,

 

{| es dont le pdée ee plaint devantla cour.
: Tout.cepl; n'eut pocr résoltat qus de
tucttre au julat l'auiviosité qui, tqçuo eutre
le pre do Patry et Ja mère deLapaimp.

’après le témoiguage de Mio> Lapalme,
Patty fait mendier ves eufuats. pour: vivre,
tandis que lui fine du matian soir, :
1. Leo Recorder rut Loune -envie d'envoyer
de jeune Lapalme à Ia -réforme <posr Jui
tragquilliser les nerfs, mals §,1a-wdénande
Îde sa mère qui est une, pauyynveuwy;)le

le feu s'était d claré dans l'étago supérisart “Recorder a suspendu la sentquoe contre
d'ans maison de bois occupies par une fu. o Loe veg Kv
wille du won de Couture. Une cottainel|:,Quant su pro Patry lo pagial t Joi a
quantité d'étoupo avait été placée psès du'[ifefmellemont dit que, ai ses enfarite étaient
‘poôls pour la faire sécher ; lo feu went odth. || TeLrouvfs Àgrandier,Ha-Jes gavepraiont à
tuuniqué à cotte étoupe. 1! n'y avait dana;| l'Ecole de Réforme, | =, bug
slo Leaps Me trois enfants dans la roxiaon.| ©. Tee
Dux mire eux sont xortia en courabif, ! ,

 

" lChrouiqueXY; pe:
; —— Toad 1

Jeéotien—Ten vecettes du‘vevinin de Vin.
térieur n'élevaient à $9,821.23 et‘ celléa de
la douane tnercredi à $11,210.79, TH

Téträite=TaStraitsMesSrlandals, à St
Heori, commencer, lundijuochain, Kile
sera prêchée parleRév Père Clarke, —. #

. RT.
"* Churses—Ligcourses annuelles desmar-
chands de vêtements confectionnésauras
leon samedi après-midi, sur Jo terrain des
Shamrocks. & moi

Âceilent—Un accident est arrivé hier
à la glissoire ‘Tuque Bloue.”* Le Gls do M.
Holden s’est infligé plasieurs blessures, on
tombant d’un trafucan, {

—Un cheval appartenant à M. Bain No
13, rue St-Jaoques, n pris l'époavante, hier
apris-midi aur le rue Ileury. 11 n’est diri-
£9 vers l'ouest et aucuno nouvelle n'a été
reçus depuis.

Rhumes. — 8i tout à manqué, essayer
l'Allen'e Lung Balsam, il eat le remède par
excellence aux Etats-Unis pour les rhemes,

12m. -

Vente a Sacrifice !

BPICERIES
A BON MARCHE!

 
 

 

Le soussigné annonce & ses clients ol au pu-
blio qu'ayant décidé de se retirerdu commerce
d'épfeerie, il vendra en détail Ties

Prix Excessivemsnt Réduite

Le stock devart être complètement liquid
avant l'é dé °APEEEE
ses des Gosasionsunigaesdo

BON MARCHE!

Auszl à vezdre, it resdVaux,Bernie, vultures, ota» starorOB
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situntion demandée.

Unh marié, tailleur d classedemandeune place. héférencesdessiecle
claste. B'adresser e

L. A. C., Boreau de Z’Etendard

A VENDRE
aumcadreTROT3SLAINGBEDSde ‘Gale’

L À. C., Duresax de L'Ætendard

 

16j-Joo

Jos. 0’C. Mignault, B.A
INGÉNIEUR DE MINES «4

CHIMISTE ANALYTIQUE,

Chambre No. 1], Bloc Barros,

162 Rue St. Jacques.
Examens d'Alimonts, Minéraux, etoJ ens os raux, * ten

AVIS PUBLIC
Les persunues suivantes, savoir: Duncan
M ouais James O'Brien, Hy Hogan Hon,
R. Thioaufenu, A. A. MeCulluck, ¥. A. (16
néroux, J. M. Dufresne, Cbs Garth, J. Boivin,
J. 0, Vlileceuve, John J. Haanan, M, Per.
rault, donnent avis qa'lis s'adresssront Ala
Législature de Québec à sa présente ression
pour un arte incorporant !a Compagnie du
chemin de for du Faro et de l'Ile de Montréa:
(Tho Montreal Park and I land Rai'wasy Co..)
et autorisent la dito Compagnie A construire
t faire fonetionner un framicay où un chemin
i fer su Paro Moat Royal et davs l'ise de

 

 

ontréai.

DELLE I & BO .DEBELLEFEUILLE mw.

Montréal, 0 mars 1885, 11m-1fs-1m
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ALLEN'S LUNG BALSAM
LE REMEDE POUR QUERIR LA

Consomption, la Toux, les Rhumes,
ASTHME, LE CROLP,

Et toute Affection de In Corge, des Poumons
et des Organes Pulmonaires.

PAR SON USAGE BUIVI,
LA CONSOMPTION À ÉTÉ GUÉRIE,
Lorsque d'autres remèdes et Médecins n'a-

valent pu effectuer la guérison.
Recommandé par les Médecins, Ministres et

sardes-Malades ; en untot, pur tous coux
qui on ont fait un casai raisonnable. Jt
voulaçe infailliblement.

Comme Expectorant il n'a pas d’egal

L'enfant le plus délicat pent le prendre zans
langer. Il ne contient pas d'OPIU af sous au-

urGr ière de s'en servir accom eA manière vl
chaque bouteille. pam

En vento ches tous los Pharmaciens.

PAIN-KILLER OF PERRY DAVIS

Toujours PRET
A SOULAGER LES DOULEURS

Pain « Killer,

Le seulet véritable remède contre les dou-
loure {utornes ou extornes. Most

og

8a AVIS AUXMERES “ws
SERVEZ-VOUS DU

Trésor des Nourrices du Dr, PICAULT
Pour les enfants qui commencent à faire

leurs dents. l’ériode si critique
pour eux.

| produit un sommoil naturel, C'est un re-
mède fosplus ssins. Il est agréable au goût.
l'est Inefonsif. Il coulaxo immédiatement.

rix, 25 cts par bouteille. En vente partout.
5ER=100

COMBUSTIBLE
_—A-

BON MARCHE

COKE! COKE! COKE!
83.00 LA CHAÇORAIXNE RG uixors
81.30 ” * iN “

Livré à domicile gratuit meat dans les | nile
do la cits. Commandes reçues au Bu-

reaq, rue St-Jacjuos, on aux
usines.

The Montréal Gas Company
10 13 14m

 

L’Ancien

 

 

UM

Des PLUSSUA VESet dee PLUS EXOUIS

firé Jde ln Fleur. Le plus détisat ot lo pics
en vogue.

28 Vendu par tous les Pharmaciens.
75 centins.

DAVIS& LAWRENCE CO. :
:. SEULS AGENTS, .
i Rodd Moxtagsr.

Priz

Lisez avec soin los avantages
quo le Sirop de Ooderre a
sur tout autre Sirop Cal-
inant ou Cordial offert pour
les maladies des enfants. ,

 

Le Sirop des Eufants du Dr. Ce-derre est préparé avec soin, saivant la for-mule du Dr. Codarre, et à été eraployé par laisa pratique privée =! ded années,ayantaù-delà © quarante ansd'expérience
Le irop de Coderre est hautement ve.Lapse vor les Professeurs de Ia Faculté0 Médecine du Colides Victoria: Montréal,Le 8 Bae Codorre ost parfaitement

sur et peut étre
administré sans aucun

contre Jos: pour lesquelles if cat vo-
Le Sires de Cederre est de tout

"isBsabetancesdea gulrition Coliques
“js lafenton, : diarrhée

erre en 1a diary]
fantsdosmaniaofloLnteciarfi

dons

intellaritée des in
fluit-Ino

La NOUVELLE MACHINE
- A BRODER

; Patentée To 6 Mars 1862, ;
Fait ousei idev Cogachee,Tidio, Mi

sieteMenbine en-
À vorée par malle ave la direst!
Misur réseption da prix Agente dea Po CEeee)P, W, ROSS, P.

‘actarier, Guelph, Ont. Aus. marchand

 

 
 de tode patrons ttes sortes pour broderie, 

Mères et Nourrices

CE QUI SUIT & paru dans

notre Exive.

Londres 13—La Chambre des Commu-
nes a voté une pension de £30,600 4 1a fa-
wille de Gordon, ‘

 

ERREUR PATALE

Machias Me 13.—Un nommé Colby Pest
de Jonesboro à fait fen sur, son beau-père
John Teeney et l'a tué, pensant avoir af-
faire à un sauvage. "on.

 

FIEVRES JAUNES

Bau Francisco 13—Le vapeur ‘Lacks.
wans”est arrivé ici avec 12 cas de fidvres
jennes. Owen Griflitte Barber, W Walde,
matelots sont morts. CL

ia

 

OURAGAN

Galveston 18—On mande de Paige et de
Kyls Texas, que des ouragans ont causé des
dommages énoru. - ; détruisant les bâtieses,
etc.

11 a tombé aussi beaucoup de grêle.

 

LA FRANCE ET LA CHINE

Hong Koug, 13—Des frégates françaises
se sont e:mparées du steatmer anglais ‘“ Glen
Roy” sous prétexte qu’il faisait de la con-
trebande, perce qu'on a trouvé du plomb
dans son chargement . +

 

Visitedu Prince deGalles

Dublin 18—Le United Freland dit que
si les chefs peruistent à forcer le Prince de
Galles à se rendre là où l'on n'aime pesà le
voir, il surs une réception suss: froide que
1a glace et dontil ressentira les effets,

 

ARRENTATION DE FENIENS

Paris, 13—Ou rapporte que les féniens
Davies et Morrewsey avec le chef féniens
Stephens ont été anités et quo tous trois
outreçu ordre de laisser lo pays.

Stephens déclare qu'il ne purtirs pas.

 

santé da géwéral Grant

New-York, 12—Ce matio, le gén. Grant
s'est éveillé après avoir une bonue
nuit. II prit un bon éjeauer. Depois
quatre jour, il n’éprouve plus de souffran-
ces oti circule librement ses apparte-
men

 

HORS D'INQUIETUDE

New-York 18.—Bayard a envoyé des
messages hier aux employés de son dépar-
tement leur disant de vivre tranquilles,
qu'il ne ferait aucun changement, qu'il
L’en enverrait aucun ; excepté ceux qui
commettent des négligences graves.

 

SERVICES FUNKRBEES

Londres, 13—Desservices fanèbres ont
été célébrés en métnoire de Gordon daus l'a
baye de Westminster et dans plusieurs
autres cathédrales,

Unefoule immense encombrait les égli-
ses, -

 

Tuée parxom petit frère

St-John, Mich 18—Mme Rell pen.
dant qu’elle était à visiter avecses 2erfauts ;
son mourant, enteudit décharger un
arme nfeu, Elle se retourna et vit sa petite
fille baïgnant dans son saug que son petit
frère avait tnéo accidentellement avec un
revolver.

 

Londres 13 —8ir Curtiss Nuranda Lamp-
son vient de mourir. Il naquit dans l'état
de Verwont ot alla en Angleterre en 1830
où il se fit naturaliswe,

Il reçut une pension en reconnaissance
dr services rendus en aldant à poser lo
cable transatlantique.

 

CANAL NICARAGUA

Washington 13—Le Président des Etats.
Unis a transmis uu messoge, hier après-
midi, au Capitol, dans le but de retirer da
Sénat le trmité du canal Nicaragua et le
traité de réciprocité avec l’Espogue, afin
qu'ils puissent être examinés et considérés
attentivement per la nouvelle administra-
tion. Le Sénat s'était ajourné avant que
le message fat parveuu à sa destination.
 

GUERRE DU SOUDAN

Korti 12—Lord Wolesley, les généraux
Brackenbury et Dormer sont partis pour
leuru camps respectifs,

Suakim, 13—Osman Digua concentre ses
troupes à T'amatueh afin de s'opposer à l'a-
vancement du général Graham vers Berber.
Des tuilliors «l’arabes, bien armés vont se
joindre à Osman Digna.

Arrestation de dynamitards.

» Paris, 13—Lna police française à fait l'ar-
restation de T. Stepheus et de E Davis
chefs de la section Auglo-Françsise des dy-
namitards, ainsi que do J. Blorrissey, pré-
sident de la récente convention des dyna-
miterds à Paris. Jls seront probablement
expulsés du pays. La police est à la re.
cherche d’un autre homme qu'on suppose
s'être enfui en Suisse avec des documents
importants.

Révélations d'an testament.

Bristol Pa 18,—Elizabette Holmes âgée
de 25 ans ot fille d'un citoyen éminent da
canton vient de mourir,

Elle a laissé un tes'sment, provevant
quelle était tosriée depuis 4 aus A un jeune
mulâtre du nom de Buck. Les parents de
la fille, no connaissaient rien de l'affaire.
Elle laisse $3,000 a son époux, et les révé-
lations contenues dana > testament ont
jeté les pirents dans l'étounernent.

Buck dit que va femme vivait avec ses
parents de son propre consentement, et ce
pourles empêcher de souffrir.

  

——_

LES DYNAMISTES D'HALIFAX

Haliiax, N-K, 12— Les chefs de police,
ici, vient emphatiquement les allégations
de Sir John Macdonald, que l'arrestation
des dyuamistes, à Halifax, cat due aux in.
(Formations regues d'Ottawa.

Les arrestations sont dues uniquement à
la police locale, laquellu n°a rien reçu des
$3,000 que l'on prétend avoir été payés
Pour informations àce sujet,

Si ancune somme d'argent a été payée,
elle doit l'avoir été à des imposteurs ou à
des détectives do paille.

 

Imtégetté des Républiques

Washington 13—Au Séuat des Etats
Unis, Manderson a présenté une résolution
demaudantau Secrétaire d'Etat de produire
lesdocuments. que le dé ment. peut
‘ayoir en 24 on au met de la tenta-
tive du président Barrios de Guatemala de
s'emparer du territoiro ou do détruire l'in-
tégrité des républiques de Nicaragea, Hon-
daras, San Salvador et Casta Rica et de
faire rapport sur les mesures qui peuvent
avoir été prises pour préserver les droits des
Etats-Unis, og vertu des traités existants,

 

L'Augleterre et in Runsie

Londres 13— On croit que si la Russie
mot tant de tempe à retirer ses troupes des
frontières de l'Afghan, c'est parce que les
Russes sont trop éloignés du terminus de
le ligne télégraphique.

Les amis da gouvernement ne pensent
pas que la guerre va se déclarer,

St-Petersbourg 13—Le ton de la presse
ruse est extrêmement belliqueux, Les
journaux déclarent ouvertement que ln

ussie prétend avoir Herat,
Le Novee Vremya dit que l'entrevue qui

doit avoir lieu prochainement entre Lord
Dofferin et l'Amir d'Afghanistan sera une
démonstration militaire sur la frontière de

8,

La Russie et l'Angleterre, vont bientôt
se rencontrer sur la ferme ferme et la sécari-

d'hui sera détruite, Jou jug enjour. 

Paris 13—Le baron Mohrenheim ambas-
sadeur ruse, parlant de la crise Anglo.
Ruree, croit savoir que l'empereur Goil-
laume se servira de son influence pour em.
pêcher 1a guerre et qu'il conseillers à l'An-
gleterre de faire quelques concemmions, Il

t que si la Russie ae retirait de Ja position
u’elle est, une telle action serait un dés-
nneur pour les armes russes.
Si l'Angleterre ne déclare pas laSere,

il était certain que la Russie ne la déclare-
rait pasnon Il ajoute qu'il n'est pas
possible que l'Angleterre déc! Ia guerre
Parce qu’elle a p: tement assez de diffi
cultés àrégler.

 

AMERIQUE CENTRALE

Ban Salvador, 13—Une dépêche de San
Salvador dit que la publication du Tels.
gramme du Disy à Yaldivar a créé une im-
mense enth daus le pays.
A San Salvador, les résidents et imar-

chands étrangers ont unanimement résolu
d'ériger une statue à Diay.

L'horreur que manifeste Yaldivar pour
lo sang et son alliance avec le Mexique
donnentl'espoir que la guerre sera évitée.
On croit que Batrias ue fera pas de nou-
velles tentatives pour mettre en force ses
décrêts présomptueux.

Les républiques qui s'opposent à ses pro-
jets croient pouvoir battre les soldats que
Barrias pourraient concentrer à Guatimala.
 

Cour du Banc de la Reine,

ASSISXS CRIMINELLES
Présidence de son honneur le juge Ram-

sa
* W Sicotte, greffier.
MM. A. Ouimet et C. P. Davison pré

sentent la couronne,

Stance du matin

Le prisonnier George H. Brown accusé
d’avoir icips au vol de la Longue
Pointe, chez Dorais est trouvé ‘‘ coupa-
ble" par les jurés.

Patrick Munday cat ensuite appelé à su-
bir son procès sur la prévention d'avoir con-
duit les prisonniers à ln Longue Yointe, et
d'avoir participé au vol.
MM. Polette et Barry, comparaissent

pour l'accusé qui plaide “non coupable.’’
M. Alphonse Dorais, hôtelier, de la Lon-

gue Pointe, fait le même témoignage que
celui donné dans la cause de Brown.

]l raconte l’histoire de la ition de
son coffre de sûreté et dans quelles circons-
tances il a trouvé lo numéro du cocher de
place, portant le nombre 789 sur le rôle des
charretiers de cette ville.
Plusieurs témoins inte dans la
cause précédente viennent ensuite donner
leur déposition.

Puis, lu cours'ajourne à 2 heures.

GARE A VOUS, BARBIER

Ce matin plusieurs lArbiers étaient pour.
suivis en cour de Recorder, pour avoir ou.
vert leur boutique le dimanche après dix
heures. Ce sont Jos Mathieu, Fnstache St
Jacques, Joseph Bissonnette, Avila Leclerc,
François St-Germain, Pierre Maurice, Al-
bert Richard et Zotique Blais,
- La cour les a condamnés chacund'eux à
uno piastre d'amende ou jours prison.
Nous conseillons à ces barbiers de ne pas

se rendre coupable de récidive.

PAEUDUO-PARLESENT

al y a eu hier, une réunion du pseudo.
parlement de la Pointe-St-Chgyles.
M Geo Ellis présidait. M E WV Summers.

kill, secrétaire, fit lecture de son rapport à
l'assemblée et annonça qu'il y avait en
caisse, un montant de $62,64.

11 fut résolu de nommer un comité, sous
la présidence de M J Burnett pour reviser
la nouvelle constitution.

Puis on précéda à l'élection de nouveaux
officiers, qui donna le résultat suivant:

Prés Doct C A Wood, Vice-président W
P Cruckshank, Secrétaire W Summerskill,
Trésorier R Patterson.

 

JUGEMENTS

Les jugements suivants ont été pronon-
cés ce matin en cour supérieure, par l’ho-
norable juge Mathieu
F X Fiset vs The Phœnic Iusurance

Company of London—iuotiou du défendeur
accordée.

Arthor Gravel vs Joseph Melanugon—acte
de veñite anuulé et experts nommés.

Les syudics de la paroisse de Ste-Cuué-
gonde vs C J Coursol,
Jugement pour demandeurs.
J F Gravel va H Martineau et M Bean.

diy.—Jugement renvoyant saisie arrêt.
James H Bartlett va Charles Odell ot

Charles Armatrong.—Jugement pour de-
mandeur

Hart vs llartet Hart app. coll. et Va.
lentine pétition suspendue.

LE ROYAL SCOTTS

L'assemblée aunuelle des *‘ Royal Scots
Rifle Association’ à ou lien hier soir dans
le vieil hotel de ville, Les officiers sui-
vants étaient présents. Lieut-Col. Cover-
hill, major McCotkill, Lieut McLennan,
Capitaine llcod Lydon, Newton Gwilt
Tbbotson.

Le secrétaire-trésorier a lu son rapport
qui r été reçu avec de grands applau -
ments.
On procéda ensuite à l'élection des offi.

ciers qui a donnéle résultat suivant:
Prés. Lieut..Col, Coverhill, 1er vice-prés.

msjor McCorkill, 2ème vice-prés. major
Lyman, officier exécutif capt Lydon,

Assistance: Capitaine Hood, sec.-trés.;
capt Ilood, nss.…sec.-trés. capt Ibbotson,
comité, Sergent mojor Niven, sergent
Wynne, sergent Brown, J Pitt, sergent
Black, sergent Dabrymple, sergent Smith.
Un vote de remerciement & été voté nu

président puis l'assemblée se dispersa.

 

EMIGRATION ET COLONISATION

M. Robert McKay. un fermier, de Crys-
tal City, Manitoba, est examiné par Je oo.
mité d'émigration et de colonisation sur les
ressources agricoles du Nord-Ouest,
M. McKay dit qu’il quitta l'Ontario

pour aller au Manitoba dans le printemps
de 1883, pendant la première saison, il
défricha 160 acres, à part do 40 autres
acres dans sa ferme attenante, .

Durant cet été ils vécurent, lui et ses
fils, dans une tente dressé dans la prairie
à partir de mai à aller au commencement
de décembre, époque à laquelleils s’instal-
lèrent daus une maison pour l'hiver. Au
pristerpe dernier, il sema toute sa terre
éfrichée en blé, et obtint un rendement

moyen de 30 boisseaux par acre, ou 4,800
boisseaux pour 160 acres, et qu’il vendit an
prix de 70 cents le boisseau an plus pro.
chain marché, à 20 milles de sa ferme.

Il eut un profit clair de $812 à la fin de
la deuxième année, sans compter les terres
qui se trouvaient payées. °
M.McKay dit que les fermiers du sud du

Manitoba, ont grand besoin do chemins de
fer, dans leur district, mais que dane le
présent état de choses, ils peuvent cultiver

grain et le mener au marché, avec un
profit plus grand qu’il n'sarsit dans I'On-

0,

Le système d'envoyer le un à Port
Arthur, où il est pesé et où erdéterutue
la qualité da grain, est le plus juste en dé.
finitive, et tous les fermiers en étaient sa-
tisfaits sauf ceux qui avaient une qualité
inférienre de grain.

11 était d'opinion que le haut prix payé
aux fermiers pour

Leur

graio, était dd a oe
uo ls ligne du que accordait plus
avantage pous le transport quo les lignes

américaines.
croit que la compagnie du Pacifique

fait tout son ble r enco et
assister les come, pes ner
En comparant le Manitoba avec le Dako.

ta, il dit qu’au Manitoba, on est à l'abri de
ces grands vents, de ces tempêtes de pluies
et de gréles, qui détruisent les récoltes.
Le rendementet la qualité sont meilleurs

au Manitoba que deus le sud da Dakoto,
Le prix des instruments agricoles, a baissé
d'an tiers pendaut ces deux dernières an-
nées, ot les machines canadiennes sont sur»
tout en vogue. #.. 

vo.
 

 

Deux caisses d'étoffes à robes fran

ds cotéspastanneeÀ8 toutes n
vendre à doiprix vartioullèrement bas chez

S. CARSLEY.

denouveau cachemire de Metz,
tout inine, double largeur, ce qu'il faut pour
costumes de printemps, pour dames, dans
toutes Lespremières nuances à vendre à
bas prix chez

8. CARSLEY.

 

Une caisse

 

Trois onisses de nouve:les serges Houbaix,

Sepharianaa; Deseodean
erchées à vendre à des Prix ‘iaguliérement
chez

8. CARSLEY.
 

astre caisses de nouveau d ottoman
croate tout lala vour costumes de prin-
tempt, pour Dames, dans toutes les nuances
les pius fashionables à vendre où prix dela
manufacture

+B: GARSLEY.

Facore de À nourelle soie noire de Lyon,
“ Francs"ches

S. CARSLEY.

ches

 

 

Rappeles-vous quo ches 8, Carsley, on a un
porte-rideaux à pommes de cuivre eteomplet
pour 60 ots,

S. CARSLEY,
 

Département des Mans
teaux, Chales et

Costumes.
Eteffos pourMantenuxdu printemps

EtotesheyyDantasuxodeendouble
ur de 45cta.

S. CARSLEY.
 

Twoeis anglais pour manteaux,

8. CARSLEY.
 

Tweeds Ecossais pour manteaux,

8. CARSLEY.
 

Tweeds Irlandaïs poar manteaux,
Tweeds Canadions pour oauteaux.

S. CARSLEY.
 

Vente de Tapis de laine
Los dessins et couleurs les

devralent les trouver partout

S. CARSLEY.

Shes belles, on

 

Vente de nouveaux Ri.
deaux Hollandais

Nuancss convonables aux fenôtres, beaux et
irréprochables dessins chez

 CAROLET
1765, 1767, 1769, 1775, 1773, 1775,1777

Rue Notre-Dame,
MONTREAL.

Secondbloc à l'ouest de P'Rglise Notre-Dame

 

DECEN

—Eu celte ville, le 11 courant, à l'âge
de 5 ans, Marie-Albina-Alice, enfant de
feu M. J B Senécal, en son vivant sellier
de cette ville,

Les fanérailles auront lieu, samedi ma-
in, le 14 courant.
Le convoi funèbre partira de la dems.ure

de Mme Veuve Senécal, No 1277, rue Ste
Marie Est, à 83 heures du matin, pour se
rendre au cimetière de la Côte des Neiges.

Parentu et amis sont priés d'assister aans
autre invitation,

—_—————

PREFET

Le Conseil du Comté Chambly s'est as-
semblé mercredi dernier à Longaenil et le
Dr T. Sauriol, maire de St-Brano, n été
réélu Préfet du comté.

 

18 Mars,
Présidence de son Honneur le Recorder

de Moutiguy.
17 prisonniers ont comparv, co matin,

Richard Ciffrey 33 ans, ivre $2 ou 8 jours.
, André Bonilon 27 ans, ivresse $l où 4
jours.

Eliza Hall 24 ans, ivresse $5 ou un
mois.

—Charles Plouff $I ou 4 jours, Arthur
pry cruauté envers les animaux, $1 ou

ours.
. Fr. Frederick 35 ans, ivre $2 on 8
jours.

Johonna Morrissey, 53 aus, ivre, $5 ou
2 mois.
M Haley 40 ans, ivre, $2 ou 8 jours.
Wm Hollaud 38 ans, ivre, $1 ou 8 jours.
Onézime Peltier 23 ans, assaut sur la

police, $10 ou un mois,

voiture $1 oa 3 jours,
; John McAvoy 40 ann ivresse, $2 ou 8
ours.
Thomas Gouding 29 ans, ivresse, $1 on 8

jours.

Uhronique Locale

Dipthtérie—Près. de 30 ‘enfants sont
morts de la dipthtérie dans Ia de
Ste Mélanic d'Aillebout, durant cet hiver.‘

Concert—Un grand concert avec comédie
sera donné le 9 avril prochain, au Queen's
Han, par les’ aveugles do l'ssile de’ Nazi:
roth. :

Immigrants — Treulecing

Lowell, Mass, pour travailler à la manu-
facture de coton d'Hocholaga.

Séance—Lundi prochain, à 4 heures pr,dans la salle du Cabinet de Lectare Parois.
sial, sura lien une assemblée à laquelle
tous les anciens élèves sont invités à preu-
dre part,

Pour les maladies defois. — Prenez une
cuillérée à thé de Paiu-Killer de Perry Da-

vis, avec du sucre et do l’eau, trois fo par
jour. De plus, frottez bien le côté et en-
tre les épaules, avec
moins deux fois par jour, m

Piano d'occasion—Un joli piano ‘carré
Ohickering $125 ; 1 Halle & Ba
1 Whitney carré $90 ; 1 Mead & Son, 240;
1 Mead Bros ${0 ; 1 plano carré HAINES
[presque neuf ; n couté $435) net $300. Unaod piano À queue dahcouté
1200] net $460 : en vonts chez vigne&
joie, 1657 rue Notre-Dame. ;

Nomination—A l'assemblée semi-annuel-
lo de la société des jeunes gens de St-Antot-
ue tenue hier, les officiers suivants farent
élus pour les § mols conrants. Directeur
spirituels Rev Père McCarthy ; président,

Hirt iddentToa:3 2ème vice- ent, line ;
trésorier, Rev Pire O'Donnell ; 

COUR DU RECORNNER >.

Georges Durham 22 ans, abeent de n

0 canadiens. |'
français sont arrivés en cette ville, hier, de

le Pain-Killer au |.
12 Ha

vis $180;|

IMPRESSIONS

dont
; secrétaire, :

Jas Farrell ; bibliothécaire, J Far ext |
té: H Grace, D Scanlan, M Dineen,
O’'Briesy’E J O'Connell, \

|, Temps12ecb pratand a bale’ ixETOFFES à ROBES| ier“Péri
) Fersonnel—L'Honorab)Encore de nouvallesEisen = Robes st actuellement à Qnébec. Juge Lotange r

Une petite cslise depontelles étofes à _Société—La nociété de
robes Écossalses peur d’écoles, nou Notre. doit réunir fi Fance de
{laraotpoavelles nuances A vendre bas prix chain "Damery do r fdimaiche pro.

8. CARSLEY. Jagements—L'hon Juge Loranger rendra
demain, samedi, des tsSupérieure & 103 brs, A 20, O°

Personnel, — Le détective Hodgens
Laronto,st en cetterie 11 vient he
ner son affairele Longue.retose da du vol de

Cour de Révision.—La de isionsiégera lo 91, 26 deaan
chan,

lo28 et lo 26 do wars pro.

Les causes do 1a campag .dues lo 24. pague seront enten

Conseil—La prochainesiancs du ilde Ville aura Heu lundi prochain:Sept
l'ordre duJour: 10 Pour considérer le pro.
jet-du- bill pour amender la charte de

Ia
cité; 2o pour nommerles comités *pécianx ;
20 considérer ls, motion de l'écherin
Hainvillo relative aux appointoments du

lo 078

Glacs-—E. P. Bolt, à été condamné par
le Recorder ce matin $y ou 8 jours de
prison pour avoir négligé d'enlever ln glace
sur son trottoir.

“Avisaux négligents.
Musique—Les plus jolis morceaux de

musique de la aonoo ‘sont :
Une joyeuse pensée, valse, Forbach, 75c,
By Request, valse, Wheeler, 76cts,

he des étudiants, Melant, 50c.
Sérénade, Mockowski, 25.
Les fleurs, valse, Waldtenfe), 60c,
Pizzicati, polka, Léo Delibès, 30c.
L'étudiant pauvre, marche, Cramer, 80c,
Romance, Guide au bord ta nacelle,

Meyorbeer, 25c. ’ -
ter et souffrance, romauce, Gounod,

80c.
Je n’oublicrai pas ! romance, Rupès, 30c.

5J'aime ! valse chantée, Erneat Lovigue,

Réveille-toi, mignonne, chansonnette,
Ernest Lavigne, 80c,
VIVE LA FRANCE ! nouvelle édition,

avec solo et chorus, Ernest Lavigne, 25c.
En vente chez Lavigne & Lajoie, 1687

rue Notre-Dame.
 =

Faites accorder ves planes

M. Albert Dubé, ancien employé de la
maison Norris et Fletcher, fabricants de
pianos de Boston, vient de s'établir à Mon-

comme accordeur de pianos.
M. Dubé possède des certificats de pre-

mière classe, de MM. Norris et Fletcher, de
MM, Calixa Lavallée, du Conservatoire de
Boston, de MM. P. Letondal, ot J B La-
belle, pianistes de Montréal et de MM, Er-
nest ot Gustave Gagnon de Québec.
Nous invitons nos amis d’ane manière

toute spéciale, à donner leur patronage à
M. vy ) pe

S'adresser au No 1, rue St Ed rèe
de le rue Bleury. Foods?

toys
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ÆATMANACI
— DES —

SOCIETES SAINT - JEAN - BAPTISTE,
Du Canada et des Etats-Unis,

POUR L'ANNÉE1885 (Deuxième année)
Jo'i volume in-12, impression très soiznée,

PRIX: 13 Cts.

Les belles fêtes qui ont marqué l'année 1884
feront époque dans l’histoire des Cansdiens-
Fran et tout ce qui peut Sonserver et ravi-
ver le souvenir de cette brillanto manifesta.
tion palionsle gontribue àSheœavre pate
ment patriotique et utile. C'es e but de
'Almanach des iétéa Saint-~Jean-Baptiste,
nstruire par le récit des plus beaux faits de

notre histoire et nourrir le coeur par I'inspira-
tion chaleurouse de l'amour du pays exprimée
pas les poètes ot littérateurs canadiens, c'est
à le programmo qui à été suivi. ev

J. B. ROLLAND & FILS,
6, 8,10, 13 et 14, tuo St Vinoent, Montrés

IMPRIMERIE:
«= DE —

L'ETENDARD

 

 

 

LUXE et de COMMERCE

MATERIEL NEUF

CARAOTERES NOMBREUX
ET VARIÉS

DE TOUTES SORTES

TETES DE COMPTES,
FACTUMS,

LIVRES BLANCSms

“OARTES D'AFFAIRES,
CARTES DE VISITES,
LETTRES FÜNÉRATRES,

"Ete,Bro,Ete,
, Tout ouvrage exéontéavoc
soin et promptitude.- ‘

 

: _-— ' .

J, tt,

UNE SPECIALITE
POURLES OUVRAGES DE

En Plusieuts Couleurs d'uu
= ___ Fini*Supérieur.

L’ETENDARD
JOURNAL QUOTIDIENDU MATINKE!

: DU SUR:
Imprimé par PRENDEBCCICR1.

$7 rue Bi. Jacques. .
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